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Edition Quotidienne
................etoo Six moi», payable d’avanoe..............—-—$8.60

Payable i la fia du semestre----------------— MO
Un an. payable d’avan».
Payable dans le eoen de l’année ...------------- 6.00

Adadntstnileir •
O. D. THÉRIAULTJOSEPH TASSÉ

Edition Hebdomadaire
Un an, $L00, invariablement payable d'avanea.

BUREAUX—Ko. 445, rue Susses. Ottawa, et No. 70. rue Albert Hull
les lettres et émois eoe affranchis sont refusésles manuscrits déposés ue sont pas rendus

R. O. W. Mac.GUAIG,
Syndic. Officiel pour la Cité d Ottawa 

et le Comté de Carleton. 
Bureau—No. 60 Bue Sparks. 

Ottawa, 29 janvier 1879.

MISONS A LOUERU EDITION ROYALE Librairie$7.00 LA DOUZAINE.
DBS

CANADIENNE.» Une RÉSIDENCE en brique, contenant 
10 appartements, avec remises et jardin, 
No. 1d2 rue Dalhousie ; loyer, $10 par mois.

Un MAGASIN et RÉSIDENCE, No 170 
coin des rues Dalhousie et Water ; loyer, $12

plus ample information,
Madame H. P

CHANSONS DE LA FRANCE
[(Paroles françaises*e£anglaises) 

ACCOMPAGNEMENT POUR PIANO

Très bien relié en drap bleu et or .-Prix $1.50 
brochure, prix $1.00.

BUREAU DE POSTE
D’OTTAWA

TASIFitr imBjjjjJ l'bTOT.^. l’MTtv*. « de 

1878—Arrangements d’hirer—1878.

Chemin de fer Canadien du 
Pacifique14» dira, de Haches, p. x. MICHAUD, por mois.J. Brewer, 

ENCANTEUR
s'adresser à 

. INARD,
84 rue Water.

; Soumissions pour matériel roulant

/""\N DEMANDE des soumissions pour la 
fourniture du matériel roulant, qui doit 

être livré sur la ligne du chemin de fer du 
Pacifique, dans le corns des quatre années 
prochaines. Les entrepreneurs devront s’en
gager à fournir chaque année :

20 locomotives
16 wagons de première classe, ou wagons- 

lit, selon que pourra l’exiger le département.
20 wagons de seconde classe.

3 wagons d’express ou de bagage.
3 wagons de jxj.ste et wagons fùmoirs.

240 wagons de fret couverts.
100 wagons de fret découverts.

2 charrues pour le déblayage’de la voie.
2 charrues à neige.
2 charrues en saillie.

40 wagons-d’équipe. .
Le lout devra être manufacturé dans la 

Puissance du Canada et livré sur le parcours 
du chemin de fer du Pacifique, à Fort Wil
liam ou dans la province de Manitoba.

En s’adressant au bureau de l’Ingénieur 
on chef, à Ottawa, le ou après le I5ème 
de mars prochain, on pourra obtenir les 
sins, les spécifications et autres détails.

Le soussigné recevra les soumissions jus
qu'à JEUDI, le premier jour do JUILLET 
prochain.

Par ordre,

SOlhjAlRB :
y Où voulez-vous aller — L’an 
Quand tu chantes—La 
L’étranger—Cantique 
Chanson de Fortunio—O Richard I O mon 
Roi !—La valse des adieux — Le pont des 
soupirs—Rendez-:.
—Le lac—Adieu, belle 
déliés—Une fleur pour réponse—Le Toréador 
—Le soleil de ma Bretagne—Ta voix—La 
fauvette du canton— Non, monseigneur— 

monseigneur—Si vous me regrettez— 
as cheveux blonds—Si loin !—>Le départ du 
arinier—Mon âme à Dieu, mon cœur à toi 

chantant devant Saül—

LIBRAIRE.ge-gardien — 
a première feuille— 
de Noel—Sérénade—

FABRIQUÉES AVEC 148 RUE SPARKS 148.
Ottawa, 11 juillet 1879.

Délivrée-"Fermée.
Livres d’histoire, de priè

res, d’école,
HOMANS INTERESSANTS- 
Objets de piete, de fantai

sie, images, etc-, etc.

MALUS. lan."
A.H. P.M. P.M. A.M. P.M. AUP. LARMONTH,

ComDtâ.ble'et'atzent'jrénéral 

Syndic officiel'pour le comté.de'Car- 
leton et la cité cTOttawh.

AGENT POUR
compagnie d’assurance contre* le feu 
“ Western.” 

comjiagnie d’ 
compagnie d’a
compagnie d’assurance “ 8ta 
ligne de steamers “ Anchor.”
Bureau, 161 rue Sparks, Ottawa.

Ottawa, août 1879.

patrie—La madone 
France—Les hiron-■ Le meilleur Acier de Flrth,Eet.—Montréal, Québec,

ProvinoeeMaritimee-... 
Ouest.—Kingston, To-
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Magasin Populaire10 03 1 00 
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;
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8 00 Oui, DE
—BT—mannier—Mon ai 

—Espère—David 
Bonheur caché—La répon 
Ave Maria—Le carillon d 
est là 
bénédictio 
fiancés—
Quand de la nuit—Veux-tu mon nom i —La 
jardinière du roi—Laissez-moi l’aimer—Je 
suis Lazzarone—Medjé—Mourir pour la pa
irie—La parisienne—Le chant du départ— 
Toujo 
fête d

var ___
bon Dieu - 

u verre — L’avril 
—Brunette—Le petit mousse noir—La 
liction d’un père— La bouquetière des 

Huit ans — Les fleurs animées —

iôw assurance “ Québec.” 
ssurance “ Lancashire.”

andard Lite.”
9 50

SS!sic EXCELLENTES sous tous LES RAPPORTS« 3 50 I9 60 COIN DBS RUBS DBm
édite?»

ta.
600 èéfi RELIEUR ET REGLEUR.Hull. L’EGLISE ET MIMRERLAITO,

OTTAWA.
Ill ANN & GIE.»•# T. RAJOTTE,

Syndic Offloit l
Pour le comté de Carleton et la ville 

d? Ottawa, Comptable et Collecteur. 
Bureau :—64 rue Wellington, Ottawa 

OttaWa, 14 août 1879.

er”—La
Aylmer, Eardley, etc- - - 
Bas de la rivière Otta-
Ga«^PWCh'

1 ! ou le “ Masque de f. 
fête du ciel—Pauvre fleur ? pauvre femme I— 
Le départ des hirondelles—Sisea l’Albanaise 
—Sous l’ormeau—La Marseillaise—La Zin- 

i Syrie—Pie

Livres de comptes de toute es
pece et de toute dimension, 

cahiers pour les écoles, 
etc., etc., etc.

Vieux livres et musique relies 
avec goût et a des 

PRIXÎTREN MODERES.
Une visite est sollicitée.

1
Ottawa, 13 août 1879.Edinburgh*........

«i
New M. Richard a toujours un assortiment des 

plus variés et des plus complets qu'il olfre 
aux prix les plus raisonnables.

gara—Partant pour la 
mite. .

A vendre seulement par
R. MORGAN,

28, rue de la Fabrique. 
Agent de gros pour l’Editeur. 

Québec, 20 janvier 1880.

rre l’her-800

12 00 F. BRAUN 
Secrétaire146 Ottawa, 20 octobre 1879.

Département des chemins de 
fier et caqÿux.

Ottawa, 7 février, Ij^OYER NOIR SOLIDE DEMENAGEMENT.Tontes lettres enregistrées doiventlétrelmlse s u 
poste une demi-heure d'avance. Etablissement Caledonia1880.

5e ANNÉE J’espère sans contredit posséder actu
ellement l’assortiment le plus élégant 
et le plus complet de mobiliers de 
chambre à coucher en noyer noir, de 
tous les patrons et de tous les prix. 
Ne manquez pas d’examiner ces mar
chandises chez

Bureau ouvert depuis 8 h. A.M., jusqu’à 8 h. P M.
Bureau ou les Mandats sur la Poste, c’est depuis 
9 heures A.M.,1 Jusqu’à 4 heures P.M.. chaque

F. DUHAMELF. X. MICHAUD, DEGRAISSAGE, NETTOYAGEL’ALBUM DES FAMILLES
(Remplaçant le Foyer Domestique,)

REVUE LITTERAIRE HISTORIQUE ARTISTIQUE 
ET BIOGRAPHIQUE

Z^ette 'Revue, spécialement, destinée’
VV Familles, renferme 48 pages de matières 
à lire, double colonne, comprenant des Ré
cits, Voyages, Causeries, Littérature, etc., 
etc , et elle parait le 1er de chaque 

Cette publication est particulière 
tinee a propager la bonne lecture 
familles datholiques, et elle est ; 
les principales plumes canadiennes du pays, 
en vue d’éclairer et de plaire tout à la fois, 
par une série de travaux littéraires inédits et 
très variés.
Un Morceau deMnalqnechaqnf 

Mole

29 e-b 35 IRvl© IDTJKÜB,
CHAUDIERES.

désire informer ses nombreux amis et le pu
blic, en général, qu’il a transporté son étal au
MARCHÉ DU QUARTIER BY, étal “ B,”

ci-devant occupé par J. Cassidy, où il tiendra 
constamment un approvisionnement de

Viandes de toutes sortes

TENU PAR

Machine a battre les TapisOttawa »4Nov. 1879 6 septembre 1879.
MICH. (MILLIER alias NAV10N

(Vis-b-vis le quai de la Reine.)Alex. Mortimer. COIN DBS RUBS
N 1 Wellington et Bridge, Hull Habillements de messieurs teints clair ou 

foncé pourPapeterie, Reliure, Manufacture de livres 
de comptes, Gravure sur pierre et sur cuivre.

IMPRIMERIE.

o. v. gheektd,
Directeur du département lithographique. 
Ordres exécutés avec promptitude et 

manière la plus soignée.

Alex. MOBTIMER

194, 196 et 198 Rue SPARKS.
Otïawa, 22 juillet 1879.

DANS LA MEILLEURE CONDITION.Chemin de Fer Intercolonial, Brandies et cigares de premier choix, et 
table de première classe. Chevaux et voitures 
de toutes sortes à volonté.

personnes qui visitent Hull en 
es ou pour affaires, feront bien de 
dre à cet hôtel, où elle 

le confort désirable.
19 février 1880.

ois. :j. erratt
! au sein des 
rédigée par

UNE PIASTRE.
Gants, Nattes, Robes, etc., nettoyés.

UN BON TAILLEUR
Est attaché à l'établissement pour le 

pressage.

BUREAU : —52, RUE WELLINGTON.

reconnaissant de l’encouragement libéral 
qu’il a reçu par le passé, il espère que ses . 
pratiques lui continueront leur patronage . “es 
dans son nouvel établissement. rl8t

ARRANGEMENTS D’HIVER. MaguRln def Meublai du Pilai*,

s trouveront tout
84 Mae Rideau.

t COMMENÇANT LE. y N0V. 1879.
TL y a, tous les tours, des trains expiess, à 
A parcours total, pour les voyageurs, (les 
Dimanches exceptés), aux heures suivantes :
Partant de la Pointe-Lévis......... . 8.15 A.M.

“ “ Rivière-du-Loup-.... 1.40 P.M.
Arrivant à Trois Pistoles.................. 2,41 “

Rimouski.........................  4.25 “
“ Campbellton............. .. 9.15 “

Dalhousie........................  9.55 “
Bathurst........... „............12.00 A.M.
Newcastle...................... 1.42 «

5.00 “
. 9.25 “ .
.. 1.40 P.M.

Ottawa, 11 Nov., 1879. lan

CHARCUTERIECELEBRES

Bicre et Porter
DAWES <& Oie.

LACHENB.

Le prix de l’abonnement est de $2.00 par 
année, payable invariablement d’avance, ou 
dans les trente jours qui suivent la demande 
d’abonnement.

L’abonnement ne se fractionne pas 
commence avec l’anuée. Sur iemande, on 
expédie une des dernières livraisons de 
Y Album-des Familles, pour échantillon.

Dans les villes, on peut s’abonner chez les 
Agents spéciaux, ou par 
l’Administrateur de Y AU 
Ottawa.

Un moyen de faire de l’argent
L’administration de .'Album “des Familles 

accorde une commission de 10 par cent aux 
personnes qui se chargent, dans les campa< 
gnes, de lui obtenir de nouveaux abonnés. 
Dans ce cas, ces personnes n’auront à nous 
adresser que $1.80 pour chaque abonné ainsi 
obtenu, par lettre enregistrée, avec les noms 
et adresses des dits abonnés, auxquels nous 
adresserons directement Y Album des Familles, 
chaque mois.

Ottawa, le 20 janvier 1880-

FRASEE ET VIAUFRANÇAISE
SEULE MAISON A OTTAWA

I-botograplil, ue Ottawa, 9 avril 1889. 3m
#"140 Rue Sparks,il

Merveilleuse invention.
LITHOGRAM PATENTÉ DE JAC0B=

ït ivn;

L’on trouvera toujours un assortiment de(autrefois JARVIS)

Viande préparée de première qualité13 PHOTOGRAPHIES near $1
HORION et DELORME

“ Moncton........... .
“ Saint-Jean.,,........... lettre adressée à M. 

bum des Familles, à
Breveté le 16 juillet 1879.

TEMPS, ARGENT ET TRAVAIL DE SAUVÉ.
Et vendue à des prix modérés.

Dindes désossées,Volailles rôties. Langues 
pressées et marinéos, Saucisse de Boulogne 
Lard salé, etc., etc.

Au COURCELLE,
Carré du marché By, Nos. 14 et 16. 

Ottawa, 24 janvier 1880

Halifkx.........
Les trains de Saint-Jean à Halifax restent 

à Moncton chaque dimanche.
Les trains qui partent de Halifax, 1.14 p.m. 

et de Saint-Jean à 5.05 p.m., le samedi, res
tent à Campbellton le dimanche.

* Pour renseignements relatifs aux prix de 
passage, billets, tarif du fret, hetires de dé
part, etc., s’adresser au

1* comme 8 l’ordinaire en fntaille* 
et en bouteille*, an bureau,

184, RUE VU CANAL,
Vis-à-vis le magasin de gros de G. T. 

Bate 4 Cie.
16r Toutes les commandes reçoivent 

une attention immédiate.

Propriétairee
10 impressions à la minute. Au-dessus de 

50 impressions à .a fois.
Presses, rouleaux, tampons ou batteries 

sont inutiles. Le procédé est si simple qu’un 
enfant peut le travailler.

Indispensable pour Syndics officiels, Avo
cats, Architectes, Géomètres, Banquiers, 
Marchands et autres.

Ces appareils sont de la dimension des

)iers *
$2.50, $5, $7, et $9.

Ottawa, 3 déc., 1879.

IWin H0WE.
POUR VOTRE

Panier, Articles de Bureau
ET D’ECOLE,

203, BUE CUMBERLAND.

Peintre, Doreur, Vitrier, 
Tauissier, etc.

importateur et marchand de

Tapisseries et de decors.

J. POCKLINGTON,
CN MAGNIFIQUE ASSORTIMENTCXPT. McCUAIG,

Rue Sparks, Ottawa.
Gérant.

Ottawa, 27 novembre 1879. postales, des billets, des lettres et pa- 
d’affaires, et coûtent rsspectivementÜ.POTTINGER,

Suri n tendan t-en-chef. Faïence, Porceline, Verrerie et 
Lampe#1*. A. Olivier J. M. JACOB, Breveté.

457 rue Saint-Paul, Montréal.
EN VENTE CHEZ

AINSI QUE JBON THÉ DD JAPON A TRES-BAS PRIX.AUX INVENTEURS î 
J. CoursoUe & Cie.,

AVOCAT. ' Livres (l'Histoire, de Prières, 
etc., etc.,

DONNEZ VOS COMMANDES A

U enseigne du livre ci-dessus

Epargnez votre argent en venant voir nos 
marchandises.James Hope et Ole

Agents a Ottawa.
Ottawa, 20 août 1879.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

^ARGENT A PRc.TER.~m
Ottawa. 23 juin 1879

POUR Peinture, huile, vitres, mastics, vernis, etc. 
Ottawa, 22 octobre, 1879. la30 CENTS LA LIVRE Huile de Charbon Canadienne non-ExpIo- 

sive, 25 contins le gallon, Mesure Impériale.GIBIER ET POISSON.Solliciteurs de Brevets d?Invention, 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois.
Agences et Correspondants 

Unis, en.Angleterre et en France.

Napoleon Audette CHATFIELDCHEZj

N. B.—Toujours en mains, toute 
sorte de Jouets d’enfants et autres 
objets de filntaisie. le tout à très-bas 
prix.

DR. A. ROBILLARD. »î, BUE RIDEAU.BARBIER COIFFEUR,

No. 2561 RUE WELLINGTON,
VIS-A-VIS

L’ilotel “ Royal Exchange.”
/CIGARES, Tabac ei Pipes 
VV dualité constamment en m 

Ottawa, 26 Déc. 1879,

STROUD FRERES /'VN trouvera toujours I’Ami Moïse à t»< 
Vf Magasin, au Marché neuf du Quarti 
By, de môme que son représentant dans 
Marché Wellington, avec un approvision 
ment complet de Poissons et de Gibiers 
toutes sortes, qu’il veud'eomme par le passé 
à des prix très réduits.

Ottawa, 26 Déc. 1879.

aux Etats- CHIRURGIEN, OCULISTE ET AÜRI8TB. L’OPINION PUBLIQUE45, Rue Rideau
ET ApMONTREAL

J. COURSOLLE & Cie., spéciale donnée au traitement des 
maladies des yeux et des oreilles.

Bureau de santé : En arriére de YHÔlelrde- 
Ville.

Attention
AyTOStîROVE et PEARSON, Avocats, No- 
1V_L taires, etc., etc. Bureau—Vis-à-vis le 
Russell House, Ottawa, au dessus du magasin 
de Gibson, confiseur.

,Argen« 4 prêter

Chambre Victoria, 
Vis-à-vis le bureau des Brevets,

OTTAWA, Ont.
La collection corap 

blique, non reliée, est

Prix......

lète de Y Opinion Pu- 
en vente à ce bureau.de première MOÏSE LAPOINTE.mtL. On approvisionne le commerce. 

Ottawa, 13 mai, i860,
B. P.—Boite 68. sur propriétés foncières$30.00Heures du Bureau de 9 à 4.

FEUILLETON un instant debout et armée, prête rapprocha de la baronne de Roy
aux plus nobles, aux plus com- bert.
plets sacrifices ; elle se montra —Je me sens mal, lui dit-elle,
digne des temps les plus glorieux, ces grandes émotions me brisent 

Les hommes qui se tenaient à le cœur, 
l’écart d’une cour que leurs opi- Le lendemain, dès l’aube, Oœlia 
nions, leurs noms, la gloire légen- prit seule le chemin de la petite 
daire de leurs familles ne leur per- église Evian. Quelques pauvres 
mettaient pas de suivre, furent femmes s’y trouvaient seules age* 
les plus ardents à l’appel de la nouillées ; un gai rayon de soleil, 
patrie. Hélas! ils devaient tom- tombant des fenêtres sur les dal- 
ber au premier rang, hétacombe jes, les illuminait et mettait des 
inutile mais sainte, dont l’exemple nimbes sur le front de quelques 
an moins ne sera pas perdu. enfants blonds.

Cependant, en écoutant chanter Mademoiselle Belleforge se 
le jeune enthousiaste, Rolland se- prosterna sur le sol. TTne minute 
couait la tête avec mélancolie : après la cloche tinta, puis la son-

—Je ne crois pas, dit-il à Cœlia nette d’un enfant de chœur se fit 
qui le regardait avec inquiétude, entendre, et le vieux curé monta 
je ne crois pas que nous franchis- à l’autel. Plongée dans le recueil- 
sions de nouveau ce fleuve où les lement de son âme, Cœlia ne 
chevaux de la grande armée se changea pas d’attitude. An mou- 
sont abreuvés, mais nous prouve- vement de sa tête baissée on pou- 
rons à l’avance que# nous savons vail deviner parfois qu’elle étouf- 
nons battre vomme on se battait fait ses larmes. Peut-être pleurait- 
alors! elle ses morts, peut-être recom-

—II fat un temps, dit Cœlia, où mandait-elle au Seigneur les voy- 
ceux que l’on appelait les chouans agenrs, en danger, les .soldats qui 
cachaient un scapulaire sur leur s’armaient pour la cause de la 
poitrine et couraient à la bataille France.
avec ce frêle bouclier.... le scapu- L’office était fini depuis quelque 
laire est brodé, demain un prêtre temps déjà, et Cœlia ne paraissait 
doit le bénir.... pas songer au départ, quand 1
" La jeune fille n’attendit par la pasteur 5’Evian s’approcha d’elle 
réponse du comte d’Ivrée, et se et lui remit un petit objet qu’elle

—Je reviendrai ! disait-il, je 
suis sùr de revenir. Tu as besoin 
de moi, il iaut bien que je vive ! 
N’amollis pas mon cœur, ne m’en
lève pas mes espérances ! Montre- 
moi le but ! Je serais indigne de 
porter le nom de mon père si je 
n’imitais le courage de mes amis...

—Ah ! répondit madame d’Ivrée, 
je ne te demande pas l’impossible ! 
Mais ton absence va me laisser 
dans de mortelles angoisses, et 
tu ne pourras m’empêcher de 
trembler.... Ecris souvent, Rol
land, bien souvent.... A chaque 
ville, à chaque étape.... bonheur, 
tristesse, échec, victoire, il faut 
tout apprendre, tout, je ne veux 
pas, je ne veux pas, entends-tu, 
que tu gardes un secret pour moi, 
pas même le secret d’une pensée.. 
Il est des heures où dans la soli
tude et le silence nous éprouve
rions un remords ne n’avoir pas 
tout dit.... Et puis, qui sait, Rol
land, si tu ne devrais pas me lé- 

bonne action à faire, 
peine sincère à consoler.... 

Qui sait si, à l’heure où mon fils 
s’en va, je ne voudrais pas adop
ter tout ce qu’il aime !....

Un éclair de joie brilla dans les 
regards du comte d’Ivrée.

—Vous feriez cela ! dit-il.

mais au lieu de la mettre à son 
doigt, elle la plaça dans la main 
d’une madone à demi cachée au 
fond d’une niche.

reçut avec toutes les marques de 
la reconnaissance.

Elle se leva alors et se dirigea 
vers la porte de sortie de l’église. 
Au moment où ellè*allait prendre 
l’eau bénite, une main se tendit 
vers Cœlia. La jeune fille leva les 
veux, reconnut Rolland, effleura 
les doigts humides du jeune hom
me et fit un pas en arrière.

—Mademoiselle, lui dit-il, Dieu 
ne saurait être offensé que je vous 
parle dans sa maison ; j’ai besoin 
de le prendre à témoin de 
role....

—Ne l’engagez pas 1 dit Cœlia 
Le désir d’un fils respectueux est 
soumis à la volonté de sa mère.

—Vous m’avez promis un sou
venir sacré, reprit Rolland, c’est 
ici que je veux le recevoir. Vous 
l’avez dit, ce sera mon armure.

Cœlia remit le scapulaire au 
coipte d’Ivrée. Alors celui-ci tira 
une bagué de son doigt et la ten
dit à la'jeune fille. Cœlia comprit 
la gravité de ces fiançailles. Elle 
ne se sentait pas le courage de re
fuser ce gage sérieux de la ten
dresse de Rolland ; elle ne voulait 

contractât envers elle un

—Les mères sont capables de 
tous les sacrifices.

—Ah ! je vais vous aimer dou
blement ! s’écria le jeune homme.

Alors d’une voix palpitante il 
raconta à sa mère les épisodes à la 
fois si simples et si graves de ses 
rencontres avec mademoiselle 
Belleforge. Il peignit sa sympa
thie pour elle longtemps combat
tue, puis l’impression produite 
par le changement survenu dans 
l’esprit et les habitudes de la 
jeune fille ; il termina par le récit 
de la scène qui s’était passée le 
matin même dans la petite église.

—Allons ! dit madame d’Ivrée, 
c’est une fille de cœur, et dont la 
dignité rachète les fautes légères. 
Je me charge de la rapprocher de 

père ; peut-être même l’araè- 
lui-même à résipiscence

45
IjA

—Ni vous ni moi n’y touche
rons, dit Cœlia ; madame d’Ivrée 
seule la prendra pour m’en faire 
don on pour vous la rendre.

Puis Cœlia quitta rapidement 
l’église devenue déserte.

Pendant la matinée, Rolland 
resta enfermé avec sa mère.

Leur entretien fut triste comme 
l’entretien d’êtres chers qui vont 
se séparer, solennel comme l’adieu 
de ceux qui ne sont pas sûrs de 
se revoir.

La comtesse n’essa 
retenir ses larmes, 
donner une assez grande preuve 
de force en n’empêchant pas Rol
land de partir sans étaler un sto
ïcisme impossible. Reverrait-elle 
jamais ce fils bien-aimé qu’elle ar
mait soldat pour la cause de la 
patrie ? Ne porterait-elle pas son 
deuil dans quelques semaines, 
comme elle gardait le deuil de 
son époux ?

Rolland étouffait ses regrets. Il 
regardait sa mère avec une forte 
et puissante tendresse, il serrait 
ses mains, il essayait de lui com
muniquer quelque chose de son

PAR

JB A OUI. DE NA VERY

[buile ) ma pa-
Les auditeurs rassemblés dans 

le salon retenaient leur souffle 
pour ne pas perdre un mot de la 
lecture, puis tout à coup d’una
nimes applaudissements éclataient 
et témoignaient de la sympathie 
et des dispositions de chacun.

Quand le jeune homme jeta sur 
la table le journal qu’il venait 
d’achever, un adolescent ouvrit le 
piano, et préludant d’une façon 
magist^le, îl entonna le chant du 
Rhin allemand. On le reprit en 
chœur, debout, la tête découverte.

Cela était grand vraiment.
Oui, pendant les jours qui pré

cédèrent la lutte, la France rede
vint elle-même. Elle répudia les 
dernières années qu’elle venait de 
donner à l’agiotage, an plaisir, à 
la folie. La jeunesse se trouva en

ivait point 
Elle trouvait

de

son
nerai-je
la leçon que lui donnent ses en
fants est terrible. Il comprendra 
la revanche éclatante de Dieu ï 
Embrasse-moi, Rolland, et pars 
sans inquiétude ; je ne p 
rien, mais j’ai déjà perdu li

;

romets 
a forceguer une 

une de te blâmer.

pas qu’il
lien que sa mère refuserait peut- 
être de nouer. Troublée par son 
propre désir, résolue cependant à 
se vaincre, Cœlia prit la bague, viril courage.

(A suivre).
fl

■

4

mu Sim

ET
 E

T ?
. %

8S
S8

88
S6

ê6
8S

8 8
8

: U
C
O
C
O
 O

C
 O

O

• ïsn



*
'*:

6,T’';S : ;
'

>: |g§<
mmam

■ I--Jcu.lt, 27 Mai 1880 hi' -heures, le lieutenant gouverneur de lui môme à la tète des sapeurs qu’il qu’il était 
Québec, sir Alexander Campbell et savait si bien sabrer autrefois et qui constructs 
l’honorable M. Chapleau quittèrent voudraient battre dos institutions en rail comme 
la salle pour assister à un autre dîner, brèche, 
à la Citadelle, sur l’invitation de Son 
Excellence. A ce dîner, le premier 
ministre de Québec occupait une 
place d’honneur à la droite de Son 
Altesse Royale la princesse Louise.
Bref, la fête, favorisée par la tempé
rature la plus agréable possible, a 
obtenu un véritable succès et a été 
dignement couronnée. C’est le digne 
prélude de la grande démonstration 
française* de Québec 1 .

plus que probable que la été massacré par les Cafres sur la prix d@8 Dard

»£detZ heure" % ,'a,«r* um, ‘

été. Ce. meesicura sont aussi proprié .[ Europe ? Rien autre chose que deux euWic d’oiutra 
taires du chemin de fer de Nipiseing, tombes sur une terre étrangère, et, PardêeêiuC 
et leur but principal en acquérant près d’elles, une veuve qui les baigne de toute grandeur, 
cette charte est de favoriser Ventre- âe 868 larmes inconsolable^ V B jartesus .amical 

prise. Une assemblée des actionnaires 
du chemin de fer dé Toronto et Ot
tawa est convoquée pour le 1er juin, 
à Peterborough.

m?

r deSOMMAIRE la lisle suivante de mes

Lkttrk de Québec. 

Exécuteur infidèle.

CB OS DO JOI B.
Napoléon m.

Nouvelles de Manitoba.

r>sen caoutchouc, légers 
réversibles, $2 à 2.75 ; 
ns, 54 pouces de long.ECHOS DU JOUR

Ces pardessus spnt d’une qualité excep
tionnelle et garantis par les fabricants, de 
qui je les importe directement, ne jamais se 
couper ni se décoller.

Le pardessus marin.
Ce vêtement est court, ne descendant 

qu’aux genoux, et est porté par ceux qui 
sont employés dans les exploitations de bois. 
Il est aussi très fo-t.

Pardessus imperméables en tweed, $5, 
$5 50 et $6.

Ceci représente une valeur de 20 pour cent 
plus grande que tout ce qu’on peut aeheter 
aujourd'hui sur le marché.

Pardessus imperméables très lég 
et caoutchouc, véritable ar icle 
monsieur, $10.

Circulaires en gaze pour Dames, $3 50.
Pardessus en gaze pour messieurs, $4.50.
Ceci est le pardessus le plus léger qui 

existe et peut facilement être porté dans la 
poche d’habit.

Rappelez-vous que 
achetés avant la hau: 
objets en caoutchouc.

RulM. Landry, M. P., est arrivé à Liver
pool, lundi. BCE HiCORRESPONDANCE

Correspondance'.

He Vies T il.KGRAl HIQIJK.

J i avers Ottawa

Peu llkton—La roütb de l’abîme]: Raoul de

î. i u.iés d'Ottawa. 

ki a ch s Etrangers.

M. le rédacteur,

Vous avez inséré, le 20 mai cou
rant, un article signé Eugène Ger- 
vais et intitulé : “ A l’Ecole des Frè
res,” sur lequel il me semble utile 
de communiquer au public quelq 
observations. Si l’écrivain s’était 

récier le sérieux exa- 
a sans doute assisté et

S;; Le Courrier de Montréal est entré, 
hier, dans sa deuxième année d’exis
tence. Nos meilleurs souhaits de 
succès à notre confrère.

Etoffe
Deux des ministres dû cabinet 

Gladstone ont été battus dans leur 
circonscription. L’un d’eux se présen
tait dans l’un des châteaux-forts 
libéraux, qui se trouve perdu pour le 
parti du môme coup. On croit que M. 
Gladstone va placer celui-là à la 
Chambre des lords pour pouvoir le 
garder dans son ministère, ce qui 
serait un aveu d’impuissance mani
feste.

Ces défaites partielles, succédant à 
la grande victoire du mois dernier, 
ont jeté le désarroi dans l’opinion 
anglaise. Est-ce déjà le commence
ment de la réaction conservatrice ? 
Le coup est des plus rudes pour la 
nouvelle administration.

M. Gladstone n’a pas la chance de 
sir John Macdonald,qui voyait, dans 
l’automne de 1878, tous ses collègues 
réélus par acclamation, et la compo
sition de son cabinet uniformément 
sanctionnée par le peuple.

BN

SOI]PORCELAINE,
lies élections italiennes sont finies. 

Le cabinet Cairoti a obtenu une fai
ble majorité. Le nouveau parlement 
a été ouvert hier par roi Humbert.

Damcontenté d’app 
men auquel il 
de constater les progrès très réels des 
élèves des Frères, je n’aurais qu’à le 
louer de son zèle et de son dévoue
ment pour cette communauté, si 
digne d’intérêt à tous les égards.

Mais il a dépassé les bornes d’une 
simple appréciation et il me semble 
l’avoir fait d’une manière assez mal
heureuse.

Les Frères, nous dit-il, “ ont à 
lutter contre divers préjugés qu’én- 
gendre toujours le mélange des 
races.” Je ne sache pas ç[ue les catho
liques d’Ottawa aient jamais mani
festé vis-à-vis des Frères, cette étroi
tesse d’esprit qu’ou leur prête : les 
Irlandais n'ont pas plus que les Cana
diens accepté dans leur langage les 
mots inventés par l’impiété euro
péenne pour couvrir de mépris et de 
ridicule ces dévoués éducateurs du 
peuple. Loin de là, ils les respectent, 
les aiment et les soutiennent géné 
reusement. Il n’y a donc point de 
préjugés.

Au point de vue national, 
je ne vois pas en particulier quel pré
jugé les Irlandais pourraient nourrir 
contre la communauté d’Ottawa, 
puisqu’elle est composée de Frères 
appartenant presqu’en nombre égal 
à leur propre race. Non, à Ottawa,les 
catholiques n’ont point l’habitude de 
voir les éducateurs de leurs enfants 
au travers du prisme de la nationa
lité, et si M. Eugène Gervais voulait 
Se donner la peine d’interrog 
bons Frères eux-mêmes, il appren
drait de leur bouche qu’il s’est mé 
pris étrangement sur ies vrais senti
ments de notre population catholi
que et qu’il a cru voir acharnés con
tre les Frères des ennemis qui, heu 
reusement, n’existent que dans son 
imagination et partant ne sont pas 
très dangereux.

Telles sont,Monsieur le Rédacteur, 
les quelques observations que j’ai 
cru de mon devoir de communiquer 
au public. Si je ne l’ai pas fait plus 
tôt c’est que je n’ai lu cet article que 
hier seulement.

Veuillez me croire,
Monsieur le Rédacteur,

Votre très humble serviteur.

Le prince Leopold qui est arrivé 
ici par le dernier steamer, a fait la 
plus heureuse impression sur tous 
ceux qui ont eu l’ho:.neur de lui être 
présentés. Il parait mériter à tous 
égards les éloges que vous avez re 
produits dernièrement d’un journal 
anglais. Il parle admirable
ment le français tout comme la 
princesse Louise. C’est le dernier 
des fils de la reine Victoria qui n’eût 
pas encore visité le Canada. On 
ne croit pas que son séjour se pro
longe longtemps dans le pays. Il 
doit quitter Québec mercredi, puis se 
rendre vendredi à Ottawa où il pas
sera peu de jours.

(44 morceaux)
Ke

LETTRE DE QUÉBEC $5.00
C.S.Shaw&Cie

Nos,
[Correspondance particulière au Canada.] 

25 mai 1880.
M. l’abbé Whelan qui nous adresse 

la correspondanoe qu’on lira plus loin 
est le président de la commission des 
écoles séparées de cette ville.

SERttous ces articles ont été 
sse dans les prix des

Lundi a été un véritable jour de 
fête pour la porulation de Québec. 
Les chemins de fer et les bateaux à 
vapeur avaient à peine suffi à y ame
ner les milliers de militaires et de 
curieux, accourus de presque tous 
les points du pays, aussi la ville re
gorgeait de monde. Les hôtels 
étaient encombrés, et vous pouvez en 
juger par le fait que ma chambre au 
Saint-Louis ne - comptait pas moins 
de cinq occupants : le rédacteur en 
chef de la Minerve, le bâtonnier du 
barreau de Montréal, deux arbitres 
fédéraux et votre humble serviteur. 
Un bon nombre n’ont pu trouver des 
gîtes que fort difficilement. Ça n’é
tait pas l’idéal du confort pour le 
voyageur 1

En revanche, la grande revue mili
taire organisée sur les Plaines d’A- 
braliam a été un succès parfait. Je 
suis loin d’être connaisseur, mais je 
n’ai pu m’empêcher d'admirer la fa
cilité et la précision avec lesquelles 
les différentes manœuvres ont été ex
écutées. Tous les corps qui ont pris 
part à la parade mériteraient des 
compliments ; cependant je désire 

. faire une mention particulière du 
65e bataillon de Montréal, commandé 
par M. le lieutenant-colonel Ouimet. 
Quoique organisé tout récemment, 
ce corps a exécuté toutes les diffé
rentes évolutions avec un art admi
rable qui lui a valu des salves 
d’applaudissements. Sa musique di 
rigée par M. Lavigne ne peut être 
comparée qu’à celle de la batterie R. 

'"‘et a été vivement admirée. Ce ba
taillon est entièrement français, et il 
est à désirer qu’un plus grand nom
bre de nos compatriotes se livrent à 
l’art militaire, car nous ne sommes 
pas autant représentés q 
vripns l’être dans les rangs de notre 
milice. Si vis pacem para bellum.

Le combat simulé a offert un vif 
intérêt, le terrain qui s’avance vers 
la citadelle avec ses plis et replis, 
présentant des avantages tout parti
culiers pour un combat de ce genre. 
Les mânes des soldats, de Wolfe et 
de Montcalm ont dû tressaillir d’aise 
au bruit de la canonnade, du feu des 
carabiniers, du piétinement des che
vaux, des cris des combattants, du 
clairon sonnant la charge ou la re
traite, qui reportaient, comme mal
gré nous, notre imagination 
jours solennels où le sort des 
changeait le côurs de nos destinées. 
Bien des événements se sont déroulés 
depuis, car là même où s’entre égor
geaient leurs ancêtres pour la 
Session de la moitié d’un continent, 
je viens de voir passer, galoppant 
l’un à côté de l’autre, et fraternisant 
ensemble, le gouverneur-général du 
Canada, le mari d’une princesse an
glaise, à côté d’un gouverneur fran
çais, lê successeur de Frontenac et 
de Vaudreuil, dans la province de 
Québec, Son Honneur M. Robitaille.

Le chiffre des spectateurs était im
mense; on eût dit une véritable forêt 
de têtes humaines 
érigée sur les lieux renfermait des 
milliers de spectateurs, pour la plu 
part des dames, ces jolies et sémil
lantes senoras, qui ont fait à Quéfiec 
une réputation sans égale dans le 
pays. Un grand nombre d’autres 
étaient perchées sur la prison—toute 
étonnée

R. j. \mm IMPORTATEURS

83 rue Sparks
Le Post, de Montréal, a cessé de 

paraître. Le Herald, de cette ville, a 
un nouveau co-propriétaire dans la 
personne de M. Bennett
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Sir John Macdonald est parti hier 
soir pour Toronto. Ce matin, l’hono 
rable M. Lange vin s’est mis en route 
pour Québec..

Le lion du jour dans les cercles 
politiques estM. Wurtole, député de 
Yamaska. 11 vient de nous arriver, 
après un séjour de neuf jours seule
ment à Paris, porteur de la plus 
agréable nouvelle : la négociation 
d’un emprunt de quatre millions de 
piastres, auxquelles on pourra ajou
ter deux millions d’ici à un an, si 
besoin est. Les ennemis de la pro
vince ou du gouvernement ont beau 
dire que l’affaire n’est pas conclue : 
ils en seront pour leurs frais d’ima
gination. M. Wurtele est porteur de 
tous les papiers qui règlent cette 
opération d’une façon définitive et 
satisfaisante.

pomme l’on s’v attendait, les ban 
quiers de Londres qui s’étaient mon
trés si revêches, si intraitables, ont 
offert au cabinet tout l’argent dont 
il pouvait avoir besoin, dès qu’ils se 
sont aperçus que la province de 
Québec comptait à Paris des amis 
aussi puissants et aussi dévoués. 
Mais il était trop tard. Le fromage 
leur avait échappé tout comme au 
corbeau de la fable. Les banquiers 
de Londres voient cette opération 
d’un très mauvais œil; car ils savent 
qu’elle brise pour toujours leur mo
nopole de prêts au Canada.

On croit que le remboursement de 
l’emprunt se fera sur une base toute 
nouvelle pour nous, mais qui est 
généralement pratiquée sur le conti
nent : le système de remboursement 
par annuités, capital et intérêts dans 
une période de temps donné. Il serait 
injuste de terminer sans reconnaître 
les services que - M. Lefaivre, consul 
général de France, nous a rendus en 
rapport avec cet emprunt. J'ignore 
s’il n’a pas pris lui-même l’initiative 
de ces négociations, mais je sais de 
la façon la plus certaine qu’elles out 
été facilitées considérablement par 
sa bienveillante entremise.

Durant son séjour à Paris, M. 
Wurtele a eu une entrevue avec le 
président de l’Assemblée Nationale. 
“Je connais très-bien votre pays, lui 
a dit Gambetta, par M. LefaivrÛ, qui 
est devenu aussi canadien que vous.”

C lace I Glace I
MMCIIMIIISESNAPCLEON III Prise an-dessnt- des Chaudières

fPour le Canada, j
Nos lecteurs liront avec intérêt, 

nous n’en doutons pas, ce jugement 
sur Napoléon III, dû à la plume d’un 
éminent écrivain, l’abbé D. P. Balan, 
et qué nous traduisons de son ouvra
ge : Continuazione alla storia univer
sale delld Chiesa cattolica de Rohrba-

Napoléon III aurait pu être vrai
ment grand ; il parut l’être ; il l’aurait 
été s’il n’avaît été ruiné par les 
mauvaises doctrines, et étroitement 
enserré dans les liens de la secte ma
çonnique.

Monté sur le trône comme un 
sauveur de la société, il en descendit 
après avoir aidé à la ruine des pou
voirs légitimes et au triomphe de la 
Révolution Déloyal dans sa politique, 
très rusé dans ses discours, hardi à 
concevoir de redoutables projets, 
prudent pour en préparer l’exécution, 
prompt à les interrompre quand il 
rencontrait des difficultés, capable 
de les renier, de les réprouver pour 
les faire triompher, opiniâtre à y 
travailler, lors même qu’il semblait 
en avoir abandonné la pensée, il fut 
un grand prince, si jamais la gran
deur a pu s'allier dans un homme à 
l’injustice et à la déloyauté. 
Il eut l’amour, il réunit les 
espérances des catholiques, des libé 
raux,des sectaires ; il les blessa tous ; 
par tous, il fut soit abandonné, soit 
combattu, parce que tous comprirent 
qu’il se servait de tous pour ses pro
pres desseins et qu’il n’avait pour 
règle de ses actions que son seul 
intérêt propre. Protecteur du Pape, 
il fut des plus empressés à le dé
pouiller ; il monta la garde autom
nes spoliateurs pour que personne ne 
les troublât dans leur œuvre sacri
lège ; ennemi déclaré des agissements

SAISON 20B 1880
Du 1er Mai au 1er Octobre

Nouvelles et de G oûtLes courses du Derby ont eu lieu 
hier, à Londres, en présence d’une 
foule immense. Le prince de Galles, 
le prince Arthur, le prince Alfred et 
leurs femmes, ainsi, que le duc de 
Cambridge, étaient au nombre des 
témoins de cç spectacle, toujours si 
cher aux Anglais.

10 lbs., tous 
10 «
10 “
10 »
10 “ >

Deux livraisons le samedi. Pour doublé 
nijté, ajoutez cinquante pour cent aux

Tarif spécial pour des plus fortes 
commandes.

les jours, CINQ ’MOIS, 
“ QUATRE “

$4 00
S 80

TROIS
DEUX

3 (10
2 25

I N 1 50

er nos

O’DOIIEIITY et Cie,, I
Ceux qui ont souci de leur santé feront 
en de remarquer la qualité de notre glace, 

et se rappeler que nous la prenons au- 
dessus des chutes de la Chaudière, t 
baie qui fournit l’approvisionnement 
de la ville.

Nous ne permettons pas à nos employés de 
vendre de la glace ; ils sont tenus d’être 
polis et actifs dans l’accomplissement de 
leurs devoirs. On recevra avec reconnais
sance toute information relative à quelque 
négligence de la part de nos employés.

J. CHBISTIN et (Ile.,
381 rue Wellington

I110 RUE SPARKSDécidément, Hanlan est un grand 
homme. C’est incontestablement le 
plus grand des rameurs. Il a mis le 
couronnement à sa gloire, hier, à 
Washington, en battant Riley comme 
il avait déjà battu Courtney. Ces 
Américains sont définitivement coii-

dnd’eau
'WEn face de MM. Baies et Cie., épiciers.

Isuccüxss :
Si le succès est basé sur le mérite, alors

nos POELES et nos FOURNITU
RES I>E MENAGE doivent être les 
plus méritoires.lés.

NOS POELASLe gouverneur-général, la princesse 
Louise, le prince Léopold et leur 
suite sont arrivés, hier après-midi, à 
Montréal, par un convoi spécial du 
chemin de fer du Nord. La princesse 
Louise seule accompagnera le prince 
Léopold dans tous ses voyages à tra
vers le pays, Son Excellence devant 
séjourner dans l’intervalle à Québec, 
où il retourne incontinent.

Dr 0. DAGEMIS
LES MEILLEURS,

LES PLUS AVANTAGEUX,
CEUX QUI SK VENDENT LE MIEUX.

Attrapvs à rate venant d’être reçue*.

M. J. Whelan. Mêdec in AVhirury len. M»

NOUVELLES de mianitoba 416. RUE CLARENCE.
Ottawa, 6 mai 1880.(Du Métis)

—Cinquante émigrants d'Angle
terre sont arrivés lundi matin.

—On a commencé le deuxième, 
étage du collège de Saint Boniface.

—La végétation se fait rapidement 
et tout annonce une récolte abon
dante.

—L’association Saint-Jean Baptiste 
de Manitoba sera représentée à la 
grande démonstration du 24 juin 
prochain à Québec.

—MM. Ryan, • Schultz eu Smith, 
membres des Communes, sont de re
tour d’Ottawa ainsi que M. le séna
teur Sutherland.

H. Meadows et Cienous de- Avis de déménagement
Dépôt de Poêles de la ‘‘Capitale,”

626 - Rue Sussex —525
Le soussigné donne avis qu’il a transporté 

sa ooutique du No. 86 rue Clarence au No. 
177, RUE RIDEAU, afin de se rappro 
du plus grand nombre de ses clients. El 
remerciant pour l’encouragement qu’il en a 
reçu, depuis quelques années, il les informe 
qu’il se fera une spécialité de travailler sur

Fonds de Secours de HiillNous avons déjà dit que l’emprunt 
négocié à Paris, n’est que la première 
d’une série d’opérations qui vont de 
suite jeter dans le pays une douzaine 
de millions. Le crédit foncier franco- 
canadien va être être établi sans re
tard, dès que la législation nécessaire 
à cette fin aura été adoptée. M. L. N. 
Carrier est resté à Paris après le dé 
part de M. Wurtele pour compléter 
les derniers arrangements. Il revien
dra par le prochain courrier Allan.

Les contributions d’argent au 
les incendiés de Hull pau 

posées entre les moins du trésorier, D. 
Kemp, ècr., gérant de la Banque des Mar
chands, à Ottawa. Les dons de provisions, 
vêtements, literie, etc., peuvent être adressés 
au comité exécutif, à l’hôtel de ville, Hull.

E. B. EDDY,
Président du comité exécutif.

fonds de secours 
vent être dé- mesure, et que les commandes seront exécu

tées avec toute la ponctualité et l’attentio 
possible Les cuirs de premier choix et 
meilleures fournitures seront employés pour 
les ouvrages de pratique.

On a besoin de
vriers.

pour

plusieurs bons ou- .

CHAS. BEAUPRÉ.du socialisme, il en accepta la doc 
trine, il en prépara le triomphe en 
aflaiblissant l’Eglise, en protégeant 
la franc-maçonnerie.. Il eut un ca
ractère plus énergique que noble, 
plus rusé que droit ; dans ses paroles, 
il ne se révéla jamais tel qu’il était ; 
avec ses plus fidèles, avec les com
pagnons de ses projets çux-mêmes, il 
n’exposa jamais clairement sa vo- 
lanté, il les força à l’interpréter ; 
peut être croyait il par là enlever 
tout moyen de le. juger : il se trompa, 
il fit quelque bien à l’Eglise cathoii 
que, mais le tort qu’il lui causa fut 
bien plus considérable ; il retarda 
quelquefois l’œuvre de la révolution, 
mais il la rendit -plus sûre et plus 
durable. Il eut les vices de Napo
léon 1er,il en eut partiellement le cou
rage, mais à un degré moindre. Il y 
eut peut-être quelquefois en lui lutte 
entre le désir du bien et l’esclavage 
du mal, mais il ne trouva pas à ses 
côtés des hommes an cœur généreux, 
d’une fi anche loyauté, d’une cons
cience sévère ; il fut entouré d’hom
mes corrompus et flatteurs, et ce fut 
le châtiment qu’il mérita pour les 
avoir choisis tels. L’histoire sera 
sévère pour Napoléon, empereur ; 
pour lui, conjuré homme privé, elle

Ottawa, 28 ..vril, 1880.Hull, 24 avril, 1880.

Chemin de fer Q. M. 0. & 0
—Les bateaux à vapeur voyagent 

entre 
arrêtantarmes

maintenant régulièrement 
Winnipeg et Saint-Vincent, 
à tous les ports intermédiaires.

m

• EXECUTEUR INFIDELE Il est rumeur, dit le Canadien, que 
l’opposition choisira M. Mercier ou 
M. Langelier pour la diriger, à la 
place de M. Joly. Nous ne croyons 
pas que cette rumeur soit fondée.

On croit que la majorité du. gou
vernement sera de dix ou douze voix. 
Il parait certain que M. Dupuis,député 
de l’Islet et beau-frère de M Letellier, 
s’est rallié à M. Chapleau.

lia session s’ouvre demain, comme 
on sait. On s’attend à des débats pi
quants. La session sera courte, car 
toutes tes mesures du gouvernement 
sont prêtes.

Fournl-seur de Son Excellence le—C’est à tort que nous avons an
noncé l’arrivee de l’honorable M. 
Royal pour lundi dernier il eût 
fallu dire lundi, le 24 courant.

—Les révérendes Sœurs des SS. 
N N. de Jésus ét de Marie, de Winni
peg, se proposent de construi 
nouveau bâtiment pour agrandir leur 
bel établissement.

MARQUIS DE LORNE AVIS

Changement d’heures
EMBRANCHEMENT D'AYLMER

Le et 
locaux e 
comme suit :

Partira de Hull à 10 hrs. a.m., 12:50 p.m. 
5:30 p.m., et 9:40 p.m.

Partira d’Aylmer à 7:45 hrs.
4:30 p.m., et 9:00 p.m.

Correspondant avec les trains de et pour 
Montréal.

L. A. SENEGAL, 
Surintendant général.

Les cendres de M. George Brown 
sont à peine refroidies que déjà se 
manifeste un changement notable 
dans la politique du Globe, qui se 
range de plus en plus sous la bannière 
de M. Blake. Il faut pour cela que 
notre confrère renie son passé. C’est 
ce qu’il n'hésite pas à faire. Le voilà 
qui demande déjà l’abolition du Sénat, 
que M. Brown qvait toujours si vail
lamment défendu contre les tenta 
lives et les menaces de nos radicaux.

La Minerve, qui fait voir l’inconsé
quence du Globe, lui cite à ce sujet 
l’extrait suivant du discours de son 
ancien chef en faveur de la Confédé
ration en 1865 :

pus

Joseph Drolet
' FABRICANT

après le 3 MAI, 1880, les trains 
ntre Hull et Aylmer voyagerontre une

d’Eaux Gazeuses,
Ale et Bière de Gingembre, Cidre, 

Soda Water, Crème Nectar, et 
autres breuvages pour l’été.

Les meilleurs breuvages 
distillés de la ville.

Ottawa, 20 mai 1880.

—Il n’y a pas une seule maison va
cante à Saint Boniface, et plusieurs 
personnes sont forcées d’aller résider 
ailleurs à cause du manque de logis.

. —On dit que les $32,000 votées 
pour les municipalités, à la dernière 
session de la législature, seront par
tagées également entre les diverses 
municipalités.

—M. l’abbé A. A. Cherrier, curé de 
Saint-Boniface, part dans quelques 
jours piur la province de Québec. 
Nous souhaitons à notre digne curé 
un bon et heureuï* voyage, et un 
prompt retour.

a.m.. 11 a.m.,

Nouveanx Arrivages
AU MAGASIN DE

e. «A6NÉ ET Cie.
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Chemin de fer (|. M. 0. et VUne estrade

M. Claudio Jannet, auteur d’un 
ouvrage si remarquable sur les Etats- 
Unis, et M. Léon Gautier, célèbre 
écrivain, ont accepté l’invitation de 
donner des conférences aux séances 
du congrès catholique qui doit se 
tenir à Québec durant les fêtes de la 
Saint Jean Baptis’e. Quant à M. 
Lucien Brun, l’éminent orateur, 
il s’excuse de ne pouvoir 
venir à cause des questions îm 
portantes qui vont faire l’objet des 
délibérations du §énat, dont il est 
membre, en particulier les questions 
religieuses. On dit que la lettre 
qu'il vient d’envoyer au Cercle Ca 
tholique est une pièce tout à fait 
remarquable,‘remplie des sentiments 
les plus élevés et les plus sympathi
ques à l’adresse du Canada Irançais.

CHANGEMENT D’HEURE" On a voulu, disait M. Bro1 n, faire de la 
ch mbre haute un corps parfaitement indé
pendant, un corps qui serait dans la meilleure 
position possible pour étudier sans passion 
les mesures de cette chambre et défendre les 
int rôts publics contre toute tentative de 
législation hûtive ou entachée d’esprit de 
parti. On a maintenu qu’un conflit n’ 
pas à craindre, on nous a rappelé comment 
le système de nomination à vie a fonctionné 
dans les années passées, depuis l’introduc
tion du gouvernement responsable; on nous 
a dit que ce dont on se plaignait alors n’etait 
pas que la chambre haute eût été un corps 
qui entravait trop la législation et qui cher
chait trop à restreindre les vœux populaires ; 
mais qu’au contraire elle réflélait trop fldèle- 

t cette opinion populaire ; et il n’y a pas le 
loute que telles étaient, en effet, les 
u’on nous formulaient alors. J’od- 

s’il fût un corps à qui 
ment confier ce pouvoir 

proposons par cette mesure de 
imbres de la chambre haute, 

c’était le corps qui ferme en ce moment le 
Conseil législatif du Cinuda."

montrera peut être quelque compas
sion ; car il fut jetéjdès son enfance, 
comme une proie, dans les bras des 
carbonari et des franc-maçons! 
un nom glorieux, de grandes espé 
rances, de terribles séductions ; car 
il fut une victime préparée de longu 
main à devenir rins’.rument de pro
jets irréligieux ; il fut poussé d’abord 
parla force à des œuvres d’iniquité, 
et il s’habitua ainsi à les accomplir 
volontairement et avec une longue 
persévérance. Si donc l’homme peut 
être plaint, le souverain doit être 
condamné.

A ce 
lustre 
ajouterons 
l’une, que cet empereur, réputé un 
aigle pour l’esprit, ne s’aperçut iaqaais 
qu’en séparant les trônes de la Pa
pauté, il travaillait à la ruine de son 
empire et de toutes ses œuvres ; la 
seconde, c’est que sa chute a été ac
compagnée et suivie de circonstances 
telles, qu’elle apparaît clairement l’un 
des plus solennels et des plus évidents 
châtiments de Dieu, le vengeur de 
l’Eglise et de la Papauté. Et aujour
d’hui, ce châtiment n’apparaît-il pas 
plus clairement encore T Le jeune 
prince, fils unique de Napoléon HI, a

VOYEZ NOS PRIX :
HABILLEMENTS à ordre pour..........$ 9 00
HABILLEMENTS à ordre pour........... 9 50
HABILLEMENTS à ordre pour...........  10 50
HABILLEMENTS à ordre pour.... 
HABILLEME NTS à ordre pour.... 
HABILLEMENTS à ordre pour ...

A partir de LUNDI, 8 Mai I860!
—Le commerce et l’industrie se 

développent considérablement à Saint 
Boniface. Nous avons maintenant 
trois magasins d’épiceries, un - maga
sin de grains et de farine, un ferron 
nier, deux ferblantiers, deux char
rons, trois forgerons,deux boulangers, 
deux ébénistes, six menuisiers, deux 
bouchers, uq^barbier, deux coidon- 
niers, deux peintres, deux poisson
niers, six hôtels, un restaurant, un 
magasin de fruits, un élévateur pour 
le grain, deux moulins à farine, un 
moulin pour carder la laine, une bri
queterie. un bureau de poste, un 
bureau de télégraphe, deux gares de 
chemins de fer, un atelier pour répa
rer les chars, une agence d’assurance 
et deux agences de propriétés fon 
cières.

Les trains partiront aux heures suivantessans doute de 
voir pareils visiteuis

rece- 
— sur les

nouveaux édifices parlementaire» 
et sur les toits des maisons pri
vées, pour jouir du spectacle. Vous 
savez déjà que des personnages illus
tres honoraient cette parade de leur 

v présence : Son Excellence le Gouver
neur-Général, Son Altesse Royale la 
princesse Louise, le prince Léopold, moindre d 
entourés d’un brillant état-major, plaintes q

' Sou Honneur le lieutenant-emire, mels facilement 
m uiMMiH-gouvei- nous pourrions s

ueur de Québec, sir Alexander Camp- 9ue nous nous,
bell, ministre de la milice. confier aux me

Les citoyens de Québec ont fait les
choses dignement, avec leur réputa- Il serait facile de citer aussi les 

tion hospitalière bien connue. Dans propres articles du Globe dans le
après-midi, à cinq heures, un su- même sens. On sait quel respect ce

perbe dîner réunissait à la.salle de journal a toujours témoigné pour la
Musique, les officiers qui avaient constitution de 1867, sous l’adminis
pris part a la revue, outre plusieurs tration de M. Brown. Celui-ci est à de Toronto et Ottawa. Dans une 

ommes politiques et plusieurs des peine disparu, que notre confrère, en entrevue que plusieurs citoyens ont
mgp’incipaux citoyens de la ville. Vers 7 héritier infidèle et ingrat, se place de eue avec lui, M. Goodc rham a dit

Train de Train 
la malle. Express» 

urHu’L. 8.30 a.m, 5.15 pV
*A p.m, 9.25 p.m. 

a.m, 5.05 p.m. 
12.30 p.m, 9.15 p.m. 

Train
D’IIochelaga pour Québec 3.00 p.m, 10^00 p!m.
Arrivant à Québec........... 9.00 p.m, G.30 a.m.
De Québec pour Hoche-

... 11 00 
.... 12 50 
.... 13 50

était D’Hochelaga poi
Arrivant à Hull.............
De Hull pour Hochelag 
Arrivant à Hochelaga..

...12.40 
a.. 8.20

ÎOO PIÈCES
A VOTRE CHOIX.

COUPE PARFAITE OU PAS DE VENTE!
Armant à Hochelaga.....  4.45 p.m, 6.30 a.m.
D Hochelaga pour tiaioU Mille. Mille.

- Jérôme.......................... 5.30 p.m,
Arrivant à Saint Jérôme. 7.15 p.m,
De Saint-Jérôme pour

Hochelaga.........----------------------
Hoch-lt

jugement si impartial de l’il- 
réaacteur de ïAurora, nous 

seulement deux choses :

N’oubliez pas de venir nous voir

Avant d’acheter ailleurs l
6.45 a m

aga.------------------ 9.00 a m
(Trains locaux entre Hull et ,Aylmer.)

Les trains quiUent la Station de Mile-End 
Sept Minutes plus tard.

Des magnifiques Chars Salons sont a«H- 
chés à chaque train de passager eUos Chars 
Dortoirs au train de nuit.

Les Trains de ou pour Ottawa corresi in
dent avec les trains de el pour Québec.

Pour billets et renseignements s’adresser 
à l’administration générale, 13 Place-d'ArmesS 

r la vente des billets, 202, 
Montréal.
L A. SÉNÉGAL, 

Surintendant général,

Arrivant àN’oubliez pas nos chemises blanches pour 75 
centins, ni nos chemises blanches avec 
lets pour $1.00. .

Venez acheter un de jios chapeaux de 
Leghorn pour 50c. et 60c.

( \N DEMANDE un VENDEUR compétent, 
'-J à salaire ou à commission. Il devra 

être énergique el de bonnes manières. Nul 
ne doit s’offrir qui n’aurait jias toutes les 
qualités nécessaires.

S’adresser entre 8 et 10 heures a.m. 
SINGER MANUFACTURING CO.,

156, rue Sparks, Ottawa.

B M. Gooderham, de la maison Good- 
erham et Worts, était en ville hier, 
pour affaires du gouvernement. Ce 
monsieur a récemment fait l’acquisi
tion de la charte du chemin de fer

—Nos concitoyens seront heureux 
d’apprendre que le corps de musique 
des gardes donnera son premier con
cert en plein air, sur la place Cartier, 
ce soir. Il est malheureux qu'il n’ait 
pas lieu sur les terrains du Parle
ment, endroit plus favorable à tous 
égards.

ou au bureau pou 
rue St. Jacques à paternell 

Le çère19 mai 1880. 6t:
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NODTBiUTESI 1880 NOUVEAUTES 1880s’était passé, se mirent à la recherche —Un employé du bureau de poste
delà malheureuse jeune fille, qu’iis a perdu le cheque qu’il avait reçu 
trouvèrent privée de connaissance à pour son salaire mensuel. Comme 
l’endroit où le crime avait été com il avait eu l’imprudence de l’endosser 
mis. On n’a pas encore pu mettre la d’avance, il pourrait bien en être 
main sur le misérable Le nom de la pour ses peines, 
victime est Nellie Woods, et elle est 
âgée de 18 ans.

Hull, 26—Un fils de M. Charette, 
cocher, va probablement perdre. un 
œil par suite de l’explosion d’un pé
tard dans la soirée du 24 mai.

Zéphirine Saint-Amand, avec une 
bande d'autres prostituées, a établi 
ses quartiers dans un bois près du 
cimetière, sur le chemin d’Aylmer.
La police leur a fait la chasse pen
dant plusieurs nuits, mais inutile
ment. Il y a quelques jours, ces per
sonnes firent un grand feu dans la 
forêt avec le bois des clôtures de 
Mme Scott.

Plusieurs cabaretiers n’ont pas en 
core pris leur permis. L’inspecteur a 
l’œil sur eux.

Le sixième tir annuel du comté 
d’Ottawa aura lieu à Wakefield, ven
dredi, le 4 juin. Des prix au montant 
de $110 seront contestés.

Saint-Jean, N.-fi., 26—Quatre hom
mes se sont noyés, ce matin, en des
cendant les grandes chutes.

Chs. L Philips s’est suicidé lundi 
Ses fâcultés avaient été

Mue m Mil# Claim
1 510 RTT2 STTSSSX
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VEK A Kl D’ETRE REÇU, DH ASSORTMENT CONSIDER ARE DR

NOUVEAUTES ! I a.

Draps 6e l'ouest 6e IMleteire—Un vieux monsieur français 
s’est plaint à la police, trier, qu’on 
lui avait volé son argent la nuit 

put, toutefois, donner 
Croulx les renseigne

ra soussigné a l’honneur d’annoncer qu’uil a ouvert un ETABLISSE- 
| MENT pour la FABRICATION des EAUX GAZEUSES, comprenant ;

Soda, Bière de Gingembre, Cidre Champagne, 
Crème de Nectar, et Eau de Seltz

Rubans PompadourIfi ET DE DRAPS FRANÇAIS,dernière. Il r e 
au détective 
ments qui lui auraient permis de 
s’occuper de l’affaire. TWEEDS FRANÇAIS ET ECOSSAIS,

Tweeds Canadiens, eto
Un contremaître de la plus grande expérience est engagé dans cet 

établissement ; tous les breuvages mentionnés plus haut seront donc fabri
qués avec le plus grand soin.

“B"“ Les commerçants et les familles seront servis aux prix les plus

Etoffes à Robes Pompadour
—Jean Baptiste Fortin, le poly

game, a comparu de nouveau, nier, 
devant le magistrat de police, qui l’a 
condamné à subir son procès au pro
chain terme de la cour de sessions,en 
juin. En attendant, notre mormon 
restera sous la garde du geôlier.

—M. Joseph Doutre, C.R., conseil 
du gouvernement dans la Commis
sion des pêcheries tenue à Halifax, 
poursuit ce dernier en recouvrement 
de la somme de 18,000 pour ses hono 
rai res. La cause sera bientôt soumise 
à la couf de l’Echiquier. Une pétw 
tion de droit a été inscrite par M. 
Haliburton en faveur de M. Doutre 
popr ce montant.

—Ne vous laissez 
des agents de mac 
de manufactures étrangères, qui vous 
vendent une machine de qualité 
inférieure comme article de pre
mière classe, ou comme manufac
turé à New-York des moulins fa
briqués à Glasgow. La seule machine 
à coudre de première classe et la 
seule qui donne entière satisfaction 
est la “ William’sSinger,” manufac
turée à Montréal. Elle est vendue 
ici depuis dix ans, et il y en a actuel
lement 2,000 en usage à Ottawa. En 
vente chez Thos. May, 210 rue Sparks, 
et chez M. Bélanger, 284, rue Dal- 
housie.

SOIE, BR0CATELLE
Dus tentes les Honrelles Nuances

Kearns & Ryan
Nos, 98 et ÎOO Bue Sparks

WOn sollicite respectueusement lit visite et le patronage du public. réduits.E, »

P. C. AUCLAUl, * 9
810 rue SussexOttawa, 10 février 1880. ISS Bue Sparks
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SERVICE TELEGRAPHIQUEI

ic UN PARALLELE

Lord Beaconsfleld et sir John Macdonald
«rLES

Londres, 26—Les courses au Derby, 
aujourd’hui,ont été marquées par un 
accident d’un nouveau genre qui, vù 
l’immense foule qui se pressait sur le 
champ, aurait pu avoir des consé 
quences très fatales. Un feu ayant 
ôté allumé par une famille de Bohé
miens pour faire cuir leur déjeûner, 

communiqua à la bruyère 
qui était très sèche et s’étendit sur 
une distance considérable. On crai
gnit durant quelque temps que les 
courses n’eussent pas lieu en consé
quence ; mais, après de grands efforts, 
on réussit à éteindre le feu. La

Canadiens de l’Ouestsoir.
gées par une longue maladie 

De grands dommages ont été cau
sés dans le comté de King, lundi, par 
la grêle. On en a trouvé "des grains 
qui mesuraient cinq ponces.

Toronto, 26—La chaleur a été in
tense aujourd’hui, le thermomètre 
marquant 86° à l’ombre.

London, Ont, 26—^Ellen Coughlin, 
une servante, a été arrêtée sur l’in1 
culpation d’être la mère de l’enfant 
dont on a trouvé le cadavre récem
ment à Saint-Thomas, et que les mé
decins déclarent être né vivant.

Un jeune homme du nom de 
ni travaillait sur le che- 
reat Western, il y a en 

viron trois semaines, s écrasa le 
ouce avec un marteau. La blessure

déran-:s pas tromper par 
nines à coudre

JOSEPH TASSÉ

JOSEPH TASSÉ.

Brochure sur 
des portraits de 
John Macdonald.

papier de luxe, accompagnée 
lord Beaconsfleld et de sir

yil se

3e ELI PION. J
Prix': BO.ota. l’exemplaire

S’adresser au bureau du Canada.s
course se fit une demi-heure plus 
tard et “Bendor” sortit vainqueur, 
“ Robert le diable ” second, etu Mas
que ” troisième. Le prince et la prin
cesse de Galles, le duc et la duchesse 
de Connaught, le duc d’Ediipbourg, 
le duc de Cambridge, le duc et là 
duchesse de Mcklembourg assistaient 
à ces courses.

Saint-Petersbourg, 26—La cour 
martiale qui vient de faire les procès 
des nihilistes pour l’assassinat du 
général Mezentzoff, a rendu les sen
tences suivantes : Michaeloff et Sa- 
bouroff seront exécutés ; Dr Weidiar, 
15 ans de travaux forcés dzfns les 
mines ; Troschianski, 20 ans de tra
vaux forcés dans les mines ; Berni- 
koft, 8 ans, et Lowenthait, 10 ans. 
Trois des femmes accusées ae compli
cité dans l’assassinat et de conspira
tion contre le gouvernement ont été 
condamnées à 15 ans de la même 
peine, et six autres à 4 ans.

Le gouvernement russe fait de 
grands préparatifs dans sa marine en 
vue d'une guerre possible avec la 
Chine, et l’on croit qu’une flotte puis
sante, comprenant les plus forts mo 
nitors, sera bientôt dirigée sur le Pa 
ciflque.

tRome, 26—Les rapports de tous 
les districts électoraux, moins un, 
sont reçus et le gouvernement 
compte 262 voix contre 149 de la 
droite et 90 de la gauche, ce qui 
donnerait au ministère une majorité 
de 24 seulement L’opposition est dé
terminée à provoquer une nouvelle 
crise aussitôt que possible.

Le parlement italien a été ouvert 
aujourd’hui.

Paris, 27—La Chambre des dépu
tés, par 355 voix contre 105, 
le bill abolissant 
nés par les évêques aux moines et 
aux religieuses, qui tenaient lieu des 
diplômes accordés par le gouverne 
ment aux instituteurs laïq

Les recettes du canal

Deux volume in 8o de lO(ï pages chacun.
FERRONNERIE

POUR LA

Ferronnerie à bon marché
130 Grewdson, qr 

min de fer G-s

Fut64 00 Edition ordinaiiu.........................

Edition illustrée de VI portraits.

$x.OU
$3.00

PETITE GAZETTEpansée par un médecin, et tout 
niait aller pour le _ mieux, lors-

:: M ALLEZ CHEZ
I 00

La vitrine de votre voisin
sem
qu’il y a quelques jours, le tétanos 
se déclara, et il est maintenant à 
l’article de la mort.

Montréal, 26 — Le thermomètre 
marquait 86 ° à l’ombre ici, aujour
d’hui.

L’enquête sur les restes de Larkin, 
poignardé à mort par Dolan, a été 
reprise aujourd’hui. Dolan est dis 
paru ; on croit qu’il a laissé le pays.

Ce matin, M. Ormond a eu une 
entrevue avec sir Hugh Allan au 
sujet de la grève. Ce dernier l’infor
ma qu’il n’était pas disposé à recevoir 
une nouvelle députation des gré
vistes ; que ceux qui voulaient tra
vailler n’avaient qu’à venir donner 
leurs noms, et ils seraient employés, 
il y a un bon nombre de grévistes 
entêtés qui disent qu’on leur avait 
promis une augmentation de salaire, 
et qu’ils ne retourneront pas au travail 
sans cela.

La cour militaire d’enquête au 
sujet des affaires financières de l’ar
tillerie de garnison, qui siège actuel
lement ici, se compose des lieutenants- 
colonels J. J. C Abbott, M.P., Bergin, 
M.P, et Amyrault.

McDongal &
Cnzner,

2 25 La nourriture royale
r les enfants, les invalides et les conva- I

Délicieuse, légère, nutritive et toujours

En vente à la pharmacie de G. O. Dacier, 
517, rue Sussex.

Tout le monde doit aller voir la vitrine do M. BOYDEN et les hollos marchandises qui 
Y sont exposées, et Ru nombre desquelles on peut admirer des lablos do jeu do fantaisie, 
dos chaises de luxe, des étagères, des mobiliers de salon, et tout ce qu'on peut imaginer de 
plus élégant en fait de buffets de salle. Allez rue Sussex et examinez.

PftEMIER VOLUME.

jrtes Biogkaphiks : Charles de Langlade, Jean- 
Bajitiste Cadol, Charles Itêaume, Joseph 
Rolette, Incques Por.ier, Salomon Juneau— 
fondateur de Milwaukee,—Julien Dubuque 
—fondateur de Dubuque, Iowa,—Antoine 
Leclerc, Jacques Dupéron Baby, Joseph 
Rainville, Jean-Me rie Ducharme, Louis Pro
vençal, J. an-Baptiste Faribault, Jean-Bap
tiste Lefebvre, Jean-Baptiste Perrau.t.

Enseigne de la GRANDE TARIERE, 
RUE SUSSEX.

Ottawa, 2 février 1880.

JOSEPH BOYDEN,
Variety Hall cl Magasin de Meubles, 532 et 534, rue Sussex.—La toux, le rhume ou le mat de gorg 

devraient pas être négliges. Les Trochiç 
Bronchites de Brown sont un remède 
qui soulage instantané

—Lorsque l’estomac d’un enfant est dur 
et enflé, c'est qu’il a des vers. Rien de ce 
qu’il mange ne lui fait du bien. La 
ture est absorbée par 
boite 
luges,

1
A. SWAZiWELXi,

ENTREPRENEUR DE POMPES FUNEBRES
SM

I
rllre
t (le

lui fait du bien. La nourri- 
les vers. Achetez une DE PREMIÈRE CLASSE.

du vermifuge confit ou Pastilles vermi- 
, donnez-les à l’enfant et il sera guéri. CARRE DU MARCHE.

BASSÏ-VULX
I 166 RUE SPARKS.

HA U TE-VIL LE.

E LADS. DUHAMELIfrent de maladies bilieuses, 
lion feront bien 
lieuses et purga- 

Dans de centaines de

qui sou
d’indigestion et de constipa 
d’essayer les Pilules anli-bi 

du I)r Harvey. 
cas, elles ont non-seulement donné du soula
gement, mais opéré la guérison. Elles ne 
contiennent pas de mercure et n’exigent pas 
de changement de diète; Préparées par 
Millon //. Brisselte, propriétaire, Montréal.

agement des douleurs, nous 
. Panacee Domestique de

SECOND VOLUME. SOURCES DE CALEDONIA J. P. MURPHY,
PLOMBIER. 

PiiSviir de tuyaux de vapeur 
et de gaz,

POSEUR 1)E SONNETTES, etc

Biograpuies: Vital Guérin—fondateur de 
Saint-Paul, Minnesota,—Joseph Rolette, fils, 
Pierre Ménard, François Ménard, Jean-Bap
tiste Mallet, Joseph Robidou—fondateur de 
Saint-Joseph, Missouri,—Louis-Vital Baugy, 
J. B. Roy, Jacques Fournier, F; X. Aubry, 
Antoine Leroux, M. B. Ménard — fondateur 
de Galveston, Texas.—Jean Baptiste Beau- 
bien—l’un des fondateurs de Chicago — 
Prudent Beaudry, Gabriel Franchère, Pierre 
C. Pambrun, Joseph LaRocque, Pierre Fal
con, Louis Riel.

Entre Montréal et OttawaIS Ayant fait de grandes améliorations à 
étal.Jui permettant d’exhiber un assortiment 
plus considérable de

Atmosphère et paysages enchanteurs

1880 Le Grand Hotel—1880M*
Viandes de Choix,/E. Ce célébré 

santé sera c
pour l’été et la 

sur un bien plus li
quo les années pnScédenles, esl capable de Uf c>-devlm,t.-. PriI °nt ,
MlislWre tous les goûls. et la direction entièrement renouvelle La

saison comprend depuis le 1er juin au 1er 
octobre. Prix de la pension pour les visi
teurs do passage, $1.50 à $2.00 par jour; 
$8.00 à $17.50 par semaine ; enfants au- 
dessous de 12 ans, moitié prix ; au-dessous 
de 5 ans, accompagné do leurs nourrices, 
gratis ; taux réduits pour les nourrices et les 
domestiques. Les sources et Bains sulphu- 
riques, salins et gazeux de Caledonia ont une 
réputation universelle comme spAcitiouo 
infaillible dans le cas de rkumatism" 
dyspepsie, maladies de la peau, du foie, 
rognons et autres affections semblables ; ils 
sont recommandés par les plus hautes auto
rités médicales.

M. Thos. Jubb,
8t. Lawrence Hall, 
tien "de l’hôtel, 
arrangements peu 
s’ils veulent obter 
quant les rontes, les prix, etc., elles 
bt'-n d'envoyer leur adressée, par carte- 
postale, à la compagnie du Grand-Hôtel, 
Ottawa.

—Pour le souli
croyons que la Panacee Uomeslique 
Brown n’a pas d’égale. Elle active la ci 
lation du sang et guérit, prise à l’intérieur 
ou appliquée extérieurement, plus sûrement 
qu’aucune autre médecine. . En vente chez 
tous les pharmaciens. 25 centins la bouteille.

—Pendant de nombreuses années, le sirop 
calmant de Mme Winslow pour la dentition 
des enfants a soutenu l’epreuve sans jamais 
faillir. Son effet est certain. Il règle les 
fonctions de l’estomac et des intestins, guérit 
la colique, amollit les gencives, réduit l’in
flammation et apaise les douleurs, comme 

mères peuvent le certifier.

haut
nils 151, HUE EIU EAU.

mt
BAIGNOIRES on CUIVRE POLI, en 
D FER GALVANISE, en ZINC, etc. 
CABINETS D’AISANCE, EVIERS, etc., 
placés de 'a manière la plus convenable. 
Articles de toute sortes pour plombiers.

Toutes les commandes seront promptement 
exécutées.

Il remercie ses nombreuses pratiques de 
l’encouragement libéral qu’il en a reçu, et 
sollicite de nouveau leur patronage et celui 
du public en général. Il fera tout 

ivoir pour tous les satisfaire.
A TRAVERS OTTAWA

4 barres savon Queen’s Laundry 
25 cents. IL A TOUJOURS EN MAINS

VOLAILLES,
SA UC [SSE S,

LANGUES,
VIANDES FUMÉES, 

LARD SALÉ, etc., etc.,

pourvoté
don- J. P. MURPHY,w Ontario 

(bien bon), pour..................... 25 “
17 barres bon savon jaune 25 *•
Magnifique cassonnaie, 

pour 8 cents la livre,
Chez Casey, rue Dalhousie.
- Un autre convoi spécial pour 

Manitoba est parti d’ici aujourd’hui.
—L’examen annuel du collège 

d’Ottawa commencera le 24 juin.-^.
—M..John Scott, de Hull, a récem

ment pêché six magnifiques truites 
dans la Gatineau.

—Le thermomètre, hier, marquait 
82° à 9 heures du matin et 91 ° 
dans l’après-midi.

—Un parti d’arpenteurs, sous la 
direction de M. Rainboth, est parti 
pou. Winnipeg.

—Le convoi du Canada Central, 
hier après-midi, a été fréqemment 
arrêté par des arbres que la tempête 
avait cassés et jetés sur la voie.

—Un jeune homme qui en a frappé 
un autre avec une canne, dans une 
bagarre, dimanche soir, a été sommé 
de comparaître en cour de police 
demain

—L’association libérale conserva
trice des ouvriers a transporté ses 
bureaux au coin des rues Sparks et 
O’Connor, au-dessus du magasin de 
M. Mann.

6

t les
151, rue Rideau 

lan.
EDITION ILLUSTRÉE.

2 septembre 1879.
!des millions de Portraits de Joseph Rolette, Salomon 

Juneau, Jean-Baptiste Faribault, Alexandre 
Faribault, Vital Guérin, "Joseph Robidou, 
Augustin Grignon, Louis-Vital Baugy, L. X. 
Aubry, Prudeut Beaudry, Victor Beaudry, 
Gabriel Franchère, Joseph LaRocque, Louis 
Riel. Six autres gravures représentant le 
Tombeau de Dubuque, Saint-Bonifuce (Ma
nitoba), Chicago en 1830, et une caravane 
attaquée par des Sauvages.

ETAL C.ues.
de Suez,

l’année dernière, ont été de 30,949,- 
. 148 francs, laissant un profit net de 

2,714,280 fr., après le paiement d’un 
. dividende de 5 pour cent.

Rome, 26,-Le général Garibaldi 
vient d’adresser un violent manifeste 
aux électeurs de Rome, dans lequel 
il dit que la maison de Sa voie ruine 

pays.
Londres. 27—M. Ch. Bi adlaugh a 

fait un discours aux électeurs de 
Northampton, hier soir, sur sa posi
tion en parlement. Une motion ap 
prouvant sa conduite fut votée una
nimement et il fut décidé de le réé

lire autant de fois qu’il lui plairait.
Une dépêche de Bombay dit qu’une 

insurrection a éclaté dans le Burmah, 
sur la frontière anglaise, qu’un vil
lage a été inqpudié et le gouverneur 
assassiné.

employé pendant 20 ans au 
I, Montréal, aura la direc- 

Ceux qui désirent faire des 
"vont s’adresser à lui ; ou, 

guide complet indi-

NAISSANCE
A Ottawa, le 2t courant, la dame de Chs. 
ysjardins, écr., agent local du chemin de 

fer de Q. M. O. et O., un fils.

1- MAIVOHH BT.

Entrée sur la rue Clarence.

J. MARTEL, Proprietaire.

AU U01N DU VIEUX
1).'0

fort

MARCHE BY,
Tout on remerciant ses nombreuses prati- 

les invite à venir lui rendre visite, 
constamment en main un assortiment

DECES SUR LA RUE CLARENCE. 
Ottawa, 22 mars 1880.

comjilet de
courant, Joseph- 
le 5 mois et 13

En rette ville, le 27 mai i 
Auguste-Alexandre, âgé de 
joun, enfant de M. E. Leblanc,
Le convoi funèbre laissera la demi, 
son père. No. 94, rue Water, demain, 
dredi, à 4 heures p. m. Les parents et amis 
sont priés d’y assister sans autre invitation.

le

e] Williams’- Sirnreri VIANDES FRAICHES, 

SALÉES el
marchand, 

eure de rlOn peut se procurer cet ouvrage en s’a 
dressant à l’auteur, M. Joseph Tassé, 
Ottawa.

Ottawa, 28 juin 1879.

FUMÉES.
J. MARTEL.t DES ELEGANTS

Ottawa, le 28 janvier. 1880
C!M‘B’!JX FT COIFFEES Ed. O’LEARYPour le printemps de 1880.

La variété des form 
plus considérable que 
ques exceptions près < 
gantes et commodes.

STITT et Cis 
A LA MODE 
jiortés ù Pa ' 
trouvera en 
élégants.

Quelques exemples des modes principales.
LE JERSEY CAP EL LE TURBAN 

ORIENTAL
Sont toujours la rage 

peuvent sa faire en bro 
assortie au costume.
LE VA88AR, chapeau de promenade élé

gant.
Le ISLAND QUEEN, chapeau élégant et 

commode.
Le DELL WOOD, chapeau des demoiselles. 
Le KENSINGTON, chapeau très élégant.
Le LANGUEDOC, jolie coilfura du prin

temps.
Le MAGNOLIA, le chapeau de la saison.
Le FA Y AL, la dernière nouveauté.

8, pour les dernières 
STITT e Cie.

Li 9fi» es, cette saison, est 
d’ordinaire, à quël- 

toutes élé-
MARCHAND TAILLEUR

ET

.Fournisseur des Messieurs

.5$A
elles sont

\. exposent les CHATEAUX 
DU PRINTEMPS te’s que 
Londres et New-York. On 

tous les genres les plus

DES SOUMISSIONS, adressées à l’adju
dant général de Milice, seront reçues jusqu’au 
7e jour de JUILLET, 1880, pour la four
niture des uniformes ci-après énumérés, de 
grandeurs assorties (5 pieds et 8 pouces en 
moyenne),'qui devront être faits en Canada, 
et livrés aux magasins publics d’Ottawa, le 

ter janvier 1881, sans, charges

additionne! des 
rraient être 
courante

CANAL LACHTNB

grève â Moetréal-€onr d enquêje-

Hamilton, 26—Peter Hayes, gar
dien spécial de Palsgrave, sur le 
chemin de fer de Hamilton et North- 
Western, s’est fait écraser par un 
convoi, hier, et est mort peu de 
temps après.

Peter Alkens, employé sur le che
min de fer de Hamilton et de Dundas 
street, en descendant d’un char, ce 
matin, a glissé et fut entraîné sous 
les roues. Il a eu une jambe cassée et 
reçut d’autres blessures sérieuses. 
Les médecins ont décidé de lui faire 
subir l’amputation.

Brantford, 26 — Les détails d’un 
crime horrible viennent d’être reçus. 
Les deux filles d’un cultivateur du 
nom de Woods, quittèrent leur do
micile. samedi, pour aller rendre 
visite à une amie. En revenant, dans 
la soirée, elles furent 
par l’amie qu’elles 
ter. Après l’avoir quittée elles conti
nuèrent de marcher sur la voje du 
chemin de fer, lorsque, arrivées près 
d’un petit bois, elles firent la rencon
tre d’un homme bien mis qui s’empa
ra de l’aînée d’êntre elles et menaça 
Vautre de la tuer si elle jetait l'alar
me. Cette dernière s’étant sauvée à la 
course, sa sœur fut traînée un peu 
plus loin dans le bois et ravie avant 
que personne ne put venir à son se 
cours ; car la distance entre l’endroit 
oü le crime fut commis et la demeure 
paternelle est de plus de deux milles 
Le père de la jeune fille ainsi que 
plusieurs voisins, apprenant ce qui

éral. Un bon assortiment de
Avis aux Entrepreneurs T w e e d-s[0

L’AUTOMNE ET L9HIVER
A des prix qui conviennent è toutes les 

bourses.
Ottawa, 10 Nov., 1879.

A construction des écluses annoncée 
devant être donnée par 

prochain, est inévitable! 
dates suivantes :

L corIrai•comme 
le 3 JUIN 
mises aux <

Les soumiss ons seront reçues jusqu’à

ou avant le ment re-
mdes demoiselles, ils 

calelle ou en étoffeI pour tel nombre 
mômes art clés qui pou 
durant l’année financière

1000 de chaque, tuniques, pa 
voyage et bonnets de Cavalerie.

1500 tuniques d’Artillerie.
4400 tuniques d’infanterie.
200 tuniques du Génie.
1000 pantalons d’Artilte 
1500 do do
4500 do d’infanterie
3000 bonnets do 
1050 chevrons.
300 paires d’épaulettes pour corps de mu-

4000 capottes grises.
Des échantillons des articles peuvent être 

vus au bureau du directeur des magasins 
militaires, Ottawa.

~a plus basse ni

lan—Un certain nombre de recrues 
pour la police à cheval du Nord-Ouest 
sont partis hier pour aller rejoindre 
le détachement du colonel Irvine à 
Sarnia

—Une jument appartenant à M. 
Thomas Dempsey, sur le chemin 
Russell, a été volée dans la nuit du 
25. Le constable Gordon a l’affaire 
en mains.

Mardi, le 22 Juin prochain
Les plans, dévis, etc., pourront être exami

nés à partir de
ntalons de Fonda de BanquerouteÏE

Mardi, le 8 Juin
Par ordre

80* DELA MEILLEURE

F. BRAUNtes : CHAPEAUX!HACHIIaCOIDRGSecrétairerie, en dra
serge

do
tricoités.

in«s Département des chemins de 
fer et canaux.

Ottawa, 13 mai 1880. 1 ET

£ PELLETERIESDU MONDE

N’a pas son égalé pour le fin!, 
la duree et retendue de l’ou
vrage fait.

MESDAME 
tés, allez chez

nouvéau-
Je viens de faire l’acquisition d’un fonds 

de banqueroute que io vendrai à dos prix 
extrêmement bas, tels que

—A la cour de police, hier, un 
nommé Joseph Londréau a été con
damné à $1 d’amende pour s’être 
servi d’un, langage insultant envers 
M. Quain, gardien du pout des Chau
dières. •

—Un fils de cultivateur a été jeté 
en bas d’un wagon, dans la basse- 
ville, hier, et s’est fait de fortes con
tusions à la tête. On le mena à la 
pharmacie de M. Geo. Mortimer, où il 
reçut les soins nécessaires.

—A une assemblée du conseil exé
cutif du club des courses d’Ottawa, la 
règle qui prescrit que les chevaux 
entrant eu compétition pour le prix 
de la reine devront être nés, élevés 
et domptés dans la province, a été 
changé afin de permettre aux che
vaux qui auraient pu être transportés 
d’une province à une autre de con
courir.

lit.
ROBES

Robes de l’après-midi. 
ROBES D’USAGE COMMODE. 

Robes pour le dîner. Robes pour la promenade 
ROBES POUR LA CAMPAGNE. 

Robes de voyage.
ROBES POUR CHAQUE OCCASION. 

CHEZ

ROBES-t* Robes du matin. scæ-aooo^s ...$l 50Beaux chape’.ux de soie...

Casquettes de toile
do sole...........

Aussi, venant d'être reçu

aucune des soumissions 
pas nécessairement acceptée. Au

cune soumission ne sera prise en considéra
tion si elle n’est accompagnée d’un chèque 
de banque accepté pour une somme ■ gale à 
cinq pour cent de la valeur totale des arti
cles pour lesquels on soumissionne, et cette 
somme sera confisquée au profit du départe
ment si le soumissionnaire refuse ou néglige 
dé passer le contrat pour telle fourniture 
lorsqu’il aura été averti que sa soumission 
a été acceptée ; si quelque soumission n’est 
pas acceptée, le chèque sera remis au dé-
^ Des cautions 

l’exécution fidèle du contrat.
Le paiement des articles sera fait lorsqu’ils 

auront été dûment inspectés et finalement 
approuvés.

foutre.....a....
15. accompagnées 

étaient allé visi- MAINTENANT EN USAGE
A OTTAWA.

Ancnn antre MOULIN ne don
ne autant de eatlefkctlon.

CANAL WELLAND. 25

Robes de l'après-midi.Avis aux Entrepreneurs IO CAISSES DE

Chapeaux de PailleA construction des écluses annoncée 
comme devant être donnée par contrat 

le 3 JUIN prochain, est inévitablement re
mise aux dates suivantes :

Les soumissions seront reçues jusqu’à

L STITT ET Cie THOMAS MAY, DANS LES DERNIERS GOUTS ET3nd
S3 et SS Rue Spark*

A. Bon Marché«tn- Mardl, le 22 Juin prochain
Les plans, dévia, etc., pourront être exami

nés à partir de

Agent général pour Ottawa.
BUREAU PRINCIPAL :AGENT; LISEZ CECI

TVTOUS paierons à des agents $100 par 
IN mois de rétribution, frais à |*"Vt, ou 

leur abandonnerons une retenue c 
vente du privilège de 
veilleuses inventions. 

sommes sérieux duns ce que nous Javançons. 
Echantillons gratis. Adresse

fWIMAI XT CIX^ Marshall, Mkh

Une visite osl respectueusement sol
licitée.

devront être fournies pour
£310 Rue SparkLs.Mardi, le 8 Juin

Par ordre, H. h. COTE, 
128, Rue Rideau,

Succursale sous la direction de M. 
Bélanger,

284, RUE DALHOUSIE,
Entre les rues Clarence et Murray. 

Ottawa, 25 nov., 1879

dérable pour la 
récentes et mervF. BRAUN,

Secrétaire.KJ (Signÿ.
PO WELL, colonel, 

Adjudant- Général.
Département des chemins de 

fer et canaux.
Ottawa, 13 mai 1880 i (Jm. Près de la roe Nicholas'r Ottawa, 17 mal 1880.
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IT
y'~Jeudi, 27

Viande—Mouton par livre, 7c. ft 9c.; 
hard, par 100 livres, #7.00 à #7.50: 
Bœui, par 100 livres pesant, #5.00 a 
: 6.25 ; veau de 5 à 6c. la livre.

Volailles, Gibier—Volailles, par 
couple, 60c. à 75c ; poulets, par cou] 
pie, 45c. à 50c. ; dindons, la pièce, 
81 à #1.40 oies, 50 à 60c ; canards, 
par couple, 80c. à 90c.

Laiterie—Beurre en tinette, par 
livre, 20c. à 22c. ; beurre frais, par 
ivre, 23c. à 25c. ; beurre, salé par 

livre. 19c. à 20c. ; fromage, par livre, 
7c. a 18c. ; œufs, par douzaine, 10c. à 

1 le
Légumes—Pommes de terre, par

AVIS.
RUE:SP*BK$i OTTAWAPlombier,Gaxieret Ferblantier

FAJ8BUR DK

COUVERTURES EN f ER B LA NC El t>ER 
GALVANISE

Assemblés Législative.

TOUT LE FONDS DE NOUVEAUTÉS DU t

LIVERPOOL H O TJ S 15, 
61, RUE RIDEAU, OTTAWA, 

toit etre vendu dans trente jours

Québec, 11 mai 1880. 
conformément à la 
Législative de laJ. A. COTTIIT, IL est donné avis que,

50e règle de l’Assemblée 
Province de Québec, toute pétition pour 
privé doit être présentée, le, ou avant le 11 
juin prochain.

L. DELORME,
Greffier de l’Ass. Lég.

bill

.Propriétaire. *ET CONbKRUCTBUH DE

FOURNAISES A AIR CHAUD,

Sue William, Ottawa.
/^OUVERTURES en Ferblanc et-'Galva- 
vy nisées faites d’après le mode le plus 
amélioré et à des prix très modérés, qui 
peut être certifié, et des certificats peuvent 
être montrés sur demande. •

Situé au centre des affaires et 

tout près des édifices du parle 

ment, cet hôtel est le rendez-vous 

de tous les hommes d’affaires St 
continue à tenir son rang parmi 

les premiers hôtels du pays.

< Itlawa, 20 octobre 1879.

m
Les propriétaires feront D’IMMENSES REDUCTIONS pour, 

faciliter l’écoulement de leurs marchandises. Les acheteurs feront 

bien de venir de bonne heure, pour s’assurer debqnnes occasions.

pi-che, 75c. à 80c. ; navets, par mi- 
no t, 20 à 25 ; carottes, par banl,#1.80; 
panais, par minot, 40c à 45c.; oi* 
gnons, par minot, #1 50.

Grains—Blé de sarrasin, par mi- 
no L, 45 à 50c. ; avoine, par minot, 30c. 
à 3 c.; maïs, par minot 65 cents ; 
pois, par . minot, 65 cents. ; fèves, 
par minot, 75c. à 81 ; orge, par 
umiot,45c. à 50c. ; blé d’automne, par 
minot, 81.20 ; blé du printemps, par 
minot, #1.35.

Farine—Extra double, par brl. #7 à 
#7.25 ; extra.par brl, $6.75 a #7 ; No. 1, 
par brl,86.50 ; gruau,par brl,#4.50 ; fa
rine de blé-d’inde,par brl. #2.75 ; blé 
broyé, par brl. 86.50, provende, par 
brl. 90c ; bran, par 100 lbs. 60c.

DivERS-Miel,par livre,10 à 12c.; sain
doux, par livre, 10c. à 12c ; suif, 6c. à 
7c ; laine filée, 65 à 70c par lb ; bas 
de laine, par paire, 25c a 30c. ; foin, 
iiar tonne, 86 à 88.50 ; paille, par 
tonne 84.50 à 85.00 :

Peaux, par 100 lbs. 86.50 à 87 ; 
peatix de veau, 10c. à 12c. la livre ; 
peaux de moutons, de 81.50 à 81.00

Un assortiment de Poêles à Cuisine, à Four
neaux et de Salons, des plus beaux et 

récents dessins. Aussi des Pompes 
à Bière et à Eau de toutes espè

ces. Ferblanterie, Huile de 
Charbou, Lampes, Tu

yaux, en mains 
au plus bas

Ouvrages et reparations faites promptement 
et avec dextérité.

Ottawa, 1er janvier 1880.

Chemin de Fer Canadien du Pacifique Sa

1Soumissions pour Fontw en Fer

ES SOUMISSIONS adressées au soussi- 
l’à midi,

D gné seront reçues jusqu 

SAMEDI, le 15 de MAI, pour la construction 
•Je ponts de fer sur les affluents de l’est et de 
l’ouest du Lac des Bois.

On peut obtenir des plans cl devis en 
s’adressant au bureau de l’ingénieur en chef 
à Ottawa, le ou après le 15 Avril.

Par ordre,
F. BRAUN,

Secrétaire.

■
TAKLIi*

<• 9 -HOTEL RICHELIEU 187»LIVERPOOL HOUSE, 61. RUE RIDEAU
.COIN DES RUES

IMPRIMERIE NOTRE-DAME ET ST. VINCENT
Vin-a-t ix le Palais «le Justice.« 'j Fst.-Mo

Province 
Ouest.—1

Partie Oi
raté 5e v
Konii'tvi 
Msnoticl 
North G« 
Metcalfe
Ai hton.fi
Perth, 8n

Dépt. des Chemins 
Ottawa, 1er

de fer et Canaux, 
Avril 1879. } aMONTREAL. Etc., etc., etc.DU

I" E soussigné remercié ses amis et’ le pu- 
-1A blic d'Ottawa en général pour lour enco 

ornent libéral. Il a, l’hon 
mner qu’il a ajouté

ipLes soussignés informent leurs amis et le public qu’ils ont fabriqué durant l’hiver, et 
offrent maintenant en vente, un magnifique assortiment de

Harnais, Selles, Malles, Harnais pour les chantiers 
et la ferme. Harnais pour charrettes écossaises, 

Harnais de travail, Colliers, Selles de dres
sage, Couvertures de chevaux de toute 

description, etc., etc., etc.
IW CUIR A HARNAIS COUPE A ORDRE OU EN QUANTITE

Spécialité de GENOUILLÈRES POUR LES CHEVAUX sujets à se blesser ou pour 
ceux qui font de longs trajets.

Ceux qui auraient besoin d’articles dans notre branche feront bien de vènir 
notre stock. Nous offrons des avantages tels qu’ils devront avoir pour résultat 
des relations satisfaisantes entre nous et le public.

&
lesSS neur de.

CENT MAGNIFIQUES CHAMBRES AVIS AUX ENTREPRENEURS
ù son Hôtel, faisant lace sur la place Jacques 
Cartier.

Le public trouvera tout le confort à 
DES PRIX MODÉRÉS 

et l’Hôtel Richelieu no le cédera en rien aux 
premiers hôtels de la Puissance.

i. B. DUKOCHEK,
Propriétaire

and Fol 
Pristol, < 
Pell’s C

T\ES SOUMISSIONS adressées au 
JU gné seront reçues jusqu’au 22 mai cou 
rant pour la pose d’un tuyau principe 
d égout au Musée Géologique (ancien 
Clarendon), Ottawa.

Les plans et devis peu 
.3 de soumission o.

"1
Hull.

lacune.
Bois, de 83.00 à 83.25 la corde.

Aylmer, 
Bas de 1

Gatineau
New BS 
BUâaâr 
Malle Ar 

Y. les 
Malle 

H&lif 
Malle An 

pi* u

L’administration du CANADA possède un 

matériel d’imprimerie tris étendu, qui lui 

jwrmet d’entreprendre l’impression de toutes 

es|>èces d’ouvrages, dans les deux langues, 

tels que

vent être

porter sur 
Musée Gé<

8. CHAPLEAU, 
Secrét

Département des Travaux Publics, \ 
Ottawa. 15 mai 1880. f

vus et 1 

l’endos

formule 
de l’architecte en chef.

Les soumissions devront 
“ Soumission poür égout, 
Ottawa.” •

7*
>ecter
tablii !

2 mn i 18/9. la.MARCHES ETRANGERS.
S. & H. BORBRIDGE,

88 et 90, coin des mes Rideau et Mosarove,
BASSE-VILLE, OTTAWA

Par ordreRéouverture
New-Xork, 27

Ottawa, 20 mars 1880.Colon, ferme 12 9/16 
., de 1.18 à 1.20 
Blé d’Inde, tranquille ;
Seigle nominal et sans •
Avoine, tranquille et ferme, 47c. 
Suif, tranquille et ferme,.6 à 00. 
Orge, ferme, de 95 ù 98c.
Lard, 11.15.
Saind

BiSTAï RANT MKTi 0P0LITAINBlé
No. 2, 54* cts. 

changement, à 90*c. (Partie Est, pont des Sapeurs.)Blancs de Notaires, Avocats, Greffiers,
Bureau o 
H heure!T> BRANNEN a l’honneur d’informer 

XT • amis et le public en général qu’il vi 
d’ouvrir et d’organiserFactums, EN

oux, 7.15. LE METROPOLITAIN fiATTAT. TXTTTr.T.ATTT)

AVIS AUX ENTREPRENEURS. Cotons gris,Chicago, 27.

Farine tranquille et nominale, reçu 8,183
Têtes de Comptes, de la manière la plus gra 

comprend les liqueurs les 
cigars les plus exquis, 
toute heure.

ndiose. Le buffet 
plus Anes et les 
REPAS servis à

P. BRANNEN,
Propriétaire.

£
Cotons blancsbris. adresséesT'VES SOUMISSIONS cachetées, ,

IVau soussigné (le Secrétaire du 
ment des Canaux et Chemins de Fer du 
Canada) et portant l’endos de “ contrats 
soumis pour différents ponts à construire 
le Canal Welland,” seront reçus au bureau 
jusqu'à MARDI, le 15e jour de JUIN pro
chain, pour la construction de ponts mobiles 
fixes sur différents emplacements du Canal 
Welland. Les ponto devant traverser des 
voies publiques deüront être de fer et de 
bois, et ceux qui serviront i 
devront être d’acier trempé.

Les plans, devis et conditions générales 
nt être consultés à ce bureau le et 

après le 31 MAI prochain. On peut égale
ment obtenir des blancs de soumission en 
en faisant la demande.

Les personnes désirant faire des offres 
doivent fournir les garanties nécessaires : les 
soumissions ne seront prises sous considéra
tion que si elles sont faites sur blancs impri
més, et si les signatures correspondent a la 
raison sociale des solliciteurs. Les soumis
sionnaires devront déposer une somme de 

pour chaque pont. Si le contrat n’est 
pas rempli d’une façon convenable, cette 
somme

Circulaires,Bln, 1.13*.
Blé-d’Inde, 37§ comptant. 
Avoine, 32*
Lard nominal à $10.00. 
Saindoux 6.68.

flîFDi
ET

Ottawa, 14 août 1879.
Programme? Toile écrite, A

Hotel “ Lome.”
Pension de première classe à des

PRIX MODÉRÉS.
La bar est fournie de foins, liqueurs 

et cigares de choix
15, Rdk YORK, OTTAWA.'

Milwaukee, 27.
chez;Affiches, COMBlé, No 1, 1.08

BRYSON & Cie.Londres, 27.

Consolidés, 99 3/16 sur compte, 4*3 U0|, 
5s 105, Erié, 35*, do Préf. 00. Ill. Cent.

Liverpool, 27. 

Colon actif et plus ferme, Uplands, 6|, 
Orléans 6j.

i.L arc 

Dimancl 
Partant

Arrivant

Lettres Funéraires, ■
104. 150 Rue SPARKS.Cartes de Visite Me. F. X. GROULX. Vente sans reserve, pour argent comptant

H otel J ohnsoiii
60, RUE YORK.

JOHN JOHNSON, proprietaire.
Logements magnifiques et prix peu élevés.

Ottawa, 31 juillet 1879.

et d'Affaires, etc.,
......«10 o" 912 *6

......... 9 0
Rouge d’Hiver....................«10 0
Blanc d’Iiiver........................ 9 3

...... 9 0

..... 5 à

.....  5 3

.....  6 3

.....  7 2

..... 36 4
....61 6
..... 33 0
.....69 0
....68 0

Fleur.......................
Blé du Printemps 10 0 

10 6 
10 4 
10 2 Le tout exécuté avec soin, élégance et 

promptitude.d’Inde à Monct 

. lent à Ci

5 1Blé #2500 0
t ’mp

est
0Av

Pois.................................
Saindoux.......................

acquise au gouve 
i chèques seront rendui 
les propositio

3 aux personnes 
ns ne seront pas accep-Les 1 Sains Turcs,

126 BUE ALBERT,

Les(i
Lard ......
Suif.........
Bœuf.......
Fromage.

Idee
Comme garantie de l’exécution du contrat 

l’entreprei: 
fait des offres an , 
soumission sera acce

part,garantie ae i execution ui 
ueur ou les entrepreneurs 

gouvern
qui ont 
dont la 

nt à faire un 
i somme totale 
être déposé au

Pour Dames (femmes à leur
service) de..........

Pour Messieurs, de 
Et de.........................

0 ..10 a.m. à 3 p.ro. 
- 7 à 10 a.m*

3 à 11 p.m.

Le DR. LOGAN a son bureau dans la 
ut être consulté oro- 

11 hrs. a. m. et de

jptee, auroi 
cent, sur ladépôt de cinq pour < 

du contrat. Ce montant devra être dépos- 
crédit du receveur général, à huit jours 
date de cet avis.

L’entrepreneur n’aura droit qu’à quatre- 
vingt-dix pour cent sur la somme des tra
vaux exécutés en vertu de son contrat.

Le département ne s’oblige pas à accepter 
la plus basse ou aucune des soumissions.

L’administration se ^chargera également 

des ouvrages de luxe, tels que

D..POTj
SurMARCHE EN GROS. • le

bâtisse môme, où il peu 
fessionnellement de 9 à 
j à 4 p. m.

Ottawa, 9 juillet 1879.

Montréal, 27

eure extrà' 5 80 à b 90 
................   5 75 à 5 80

Farine.—Supéri 
Extrà su]tortille
Dégoût........................  0 00 à 0 00
Extrà du printemps.--------- 0 00 à 5 75
Superüne...... -..........  5 40 à 5 50
Farine forte de boulangers. 6 20 a 6 50

_____ 4 70 à 4 80

Livres,
la plus basse ouPOUDRES OF CONDITION D'ALEXANDER A DES PRIX QUI NE PEUVENT PAS ETRE SURPASSÉS.Par ordre, .30Brochures,

F. BRAUN, 
Secrétaire.

I
Fine.......«......
Moyen

Farine en sac du Haut-Ca
nada par 100 livres..... 2 80 à 2 90 

Farine en sac de la Cité
(livrée).....----- ...... 3 10 à 3 20

Farine d’avoine------- -------- 4 50 à 4 60
Farine de bliMl’inde, $2.90 à $3.00.
BLE—Blé canadien du printemps $1.30 à 

1.32, mais vendu à 0.00.
BLE-D’INDE—50Jc. à 51 Je.
AVOINE 32 à 34c. j>ar 32 livres,
ORGE—55 à 65c.
POIS—86 à 88 par 
SEIGLE, 79 à 80c.
Lard, $14 25 à $15.00.
Saindoux, 10 à 10*.
Jambons, 10 à lie.

BOULES POUR les ROGNONS. 4 20 à 4 35 
. 0 00 à 0 00

Les importations considérables que nous faisons sont une preuve suffisante pour 
; clients que nous pouvons leur donner une bonne valeur pour leur argent

Département des chemins de 

Ottawa, 29
Lettres de Faire-Part, ET AUTRES

1880.MEDECINES CELEBRES STBPOUR LES
Chèques, etc., etc., Al1Chevaux

9Agent a Ottawa C. STRATTON. 7# 
Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick. 
A V18.—Les médecines ci-dessus, célèbres 

jljL dans tout lo Canada pour leur efficacité, 
luvent que chez M. C. STRATTON, 
donc le public en garde contre les

ETImprimés en Or, Bronze, Argent,-et diverses 

autres couleurs, Canal Grenville, Rivière Ottawa •a-r
OttaweAVIS IMPORTANTne se tro 

Je mots i 
contrefaçons.

66 lbs Avis aux Entrepreneurs
rxDES SOUMISSIONS cachetées, adres- 
1_) sées au soussigné (secrétaire (les che
mins do fer et oanaux du Canada), et portant 
l’endos : “ Soumissions pour travaux du ca
nal Grenville” seront reçues à ce bureau 
jusqu’à l’arrivée des courriers de l’est et de 
l’ouest, JEUDI, le 3e JOUR DE JUIN pro
chain, pour la construction de deux bassins 
élévateurs et autres travaux à Greece’s Point, 
ou à l’entrée inférieure du canal Granville.

Une carte do la localité ainsi qae les plans 
et devis des travaux à exécuter peuvent être 
consultés à ce bureau et au bureau de l’ingé
nieur résidant à Granville, le et après JEUDI 
le 20 MAI courant, et dans ces deux endroits 
on pourra obtenir des blancs de soumission.

Les entrepreneurs sont priés de se i 
que les soumissions no seront con 
que si elles se font sur les blancs ir 
et, 'lorsqu’il s’agira d’une société 
il faudra qu’elles "soient revêtues des signa 

réelles et qu’elles mentionnent la na 
ture de l’occupation et la résidence de cha 
cun des membres, et que de plus qu’ui 
chèque accepté de 2,000 accompagne h 
soumission, somme qui sera confisquée® dam 
le cas où les soumissionnaires refuseraien 
do faire lo travail au prix 
indiquée dans l’offre.

Les chèques ainsi envc 
personnes dont les soi 

pas été acceptées.
Comme garantie de la bonne execution 

contrat, les personnes dont la sou miss 
aura été acceptée devront faire le dé 
d’une somme égal s à cinq pour cent d< 
somme totale du contrat, dans les huit jo 
qui suivront l’avis. La somme envoyée a 
les soumissions sera considérée corn 
sant partie du dépôt.

Quatre-vingt-dix pour cent seuh 
estimations seront payés avant l’ac 
des travaux.
. Le département ne s’engage pas 
ter la plus basse soumission ni auc 

-Par ordre,

TVTÜU8 avons l’honneur d’info 
Xx gés, l’an dernier, que nous

armer les personnes qui nous ont si libéralement encouru 
allons déménager dans ce grand et commode magasin,A des prix très modérés T. ALEXANDER.

FEOttawa, 7 nov.. 1879. 134) ru
MAISON D’EDUCATION près de “ LA THÉIERE,” vers le fer février. Là, nous serons mieux pour fabrique 

GANTS et MITAINES, qui sont devenus si populaires dans la ville, comme étant le mei 
leur article du genre sur le marché. On mettra la plus grande attention à prendre des 
mesures, afin que les gants s’adaptent parfaitement à la main.

Par une stricte attention, nous oserons conserver toutes nos bienveillantes pratiques 
et en voir, chaque jour, augmenter le nombre.

BOURSE.
POUR LBS

JEUNES OENOlSEl.l.ES.

Congrégation de Notre-Dame,
Rue Gloucester, Ottawa. Lewis et Hlachford,

Gantier».

VALET 118.
Elle expédie dans toutes les parties du 

Canada et des Etats-Unis, franc de port, 

tous les ouvrages qui lui sont confiés, aussi

tôt qu’ils sont imprimés.

Le second Semestre de cette Institution 
commence I** 1er de Février. Le cours d’études 
est complot et la médaille d’or, diplôme de 
cette maison, est donnée aux élèves ,’qui le- 
terminent.

N. B.—One médaille d’argent, présentée 
par Son Excellence lo Gouverneur-Général, 
sera décernée, à la fin de l’année, à l’élève 
qui se distinguera par une application sou
tenue et par une grande fidélité au régle
ment. -

S
10 septembre 1979.

Par Nomina
tion Spéciale.

Par Nomina
tion Spéciale-

de Montréal....................

lEElEF.:::
SS tiïï&rti.,
Banque des Marchande...............

55£S::
Bengae Union .lu Uas-C»rmdu ... 
B»ngu. Cnmnlionnn do Commerce.
H.nqge Métropolitaine................
ltinqii. do I» Pohiance................
Bnngu. doll.müton......................

EEBEEEÉ
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% 74
•rXt

100 «teWilson26
tou S’adresser à l’imprimerie du% A00 103, RUE SPARKS, OTTAWA 

Sculpteurs et Doreurs ùour Sou £ xcellence te Qouverneur-Généra/K
Fabricants de Cadres, de Miroirs et de Gravures, Marchands de Chromos, de Couleurs d 
l’eau, de Gravures, de Cadres de Fantaisie. ■£}» VIEILLES DORURES RENDUES 
AUSSI BELLES QUE DES NEUVES. Nos prix sont des plus modérés.

Le s< 
s’emba: 
décidé 
condui: 
momen 
dit à la 

—Go 
ma chc 
viendrt

urs spécial de 
succès par les élèves. On donne une att 
lion particulière à l’économie domestique.

La Musique, le Dessin, la Peinture, l'Alle
mand, le Latin, l'Italien sont des extras.

Pour les termes et autres informations, 
s’adresser à

couture est suivi avec

îai60i CANADA,50
100
ICOtoo ;

Su. SAINT-GABRIEL,
Supérieure.

■

MEILLEURES MARCHANDISES anx plus BAS PRIX possiblesOttawa, 2 février 1880.Angle «les rues Musses et Hurrayi,:
B0 g

SB TROUVENT AU

MAGASIN de TAPIS bt d’AMEUBLEMENTS. d'OTTAWA.«tfi EUGENE ROBITAILLE
HORLOGER et BIJOUTIEKn

&

Un8eiei Ccelia i 
adressa 
traversi 
Rollant 
main < 
donnait 
espéran 
cœur ai 
séparai

OTTAWAIuennince'&imvany. 
loyale Canadienne.... 
an * Mort. Company

ii...

PRATIQUE. '88 Importateurs de TOILES CIRÉES pour planchers.—Rideaux et matériel 
de Rideaux.—Agents pour les célèbres am* îblements de R. HA Y et Cie., 
(anciennement Jacques Hay).—Immense assortiment toujours exposé dans 
nos magnifiques magasins.

SHOOLSRSD at Oie., 148 rua Spartes.
Une visite est respectueusement-eollicitée.

Ottawa, 2 août 1879.

Fait aussi les
H: OUVRAGES BR CHEVEUX.v

une autr

F. BRAUN, 
Secrélair

Dépt des chemins de fer et canaux, \ 
Ottawa, 13 mai 1880. /

Dorures et plaqués de toutès sortes,

AU PLUS BAS PRIX.
45, Rub RIDEAU, Block Egleson.

I Ottawa, 11 sept. 1879.

■

E i
■

On sollicite le patronage des hommes 

d affaires et du public en général.
, ...... lan

lan ;
||

i

j

Rue York,

EN FACE DU MARCHE,

L’an des premiers Hotels 
«l’Ottawa

BONNES CHAMBRES,

IBONNE TABLE,

BONS VINS

Les personnes visitant Ottawa durantgla 
session feront bien de rendre visite à cet 
hotel.

Ottawa, 5 février 1880.

100

chez;

ESMONDES:

LA VITALITE

Tl V
GUÉRIT

Les scrofules 

Le rhume 

Véryslpèle 

Les boutons 

Dartres

GUERITi

Dyspepsie

Jaunisse

Constipation

Prostration

T
A
L

I Débilité, géné-

N etc., etc.ietc.,(etc.

E
La VITALINE guérit les maladies de 

femme.

;prix :

$1 LA BOUTEILLE.
En vente chez tous les pharmaciens.

Cie de Medecine de Gray,
TORONTO.

27 avril, 1880.

REMEDE SPECIFIQUE de GRAY
RADE MARK. LE GRAND trade mark.

Remède Aglais 
Jjm —Une guérison 
WCf'r infaillible pour

)€:
qui sont les suites des habitudes honteuses : 
perte de la mémoire, lassitude des membres, 
douleurs dans le dos, obscurcissement de la 
vue, décrépitude prématurée et plusieurs 
autres maladies qui conduisent à la folie, à 
la consomption ou à une mort précoce. 
Détails complets dans notre pamphlet, que 
nous envoyons gratis par la malle, Le
remède spécifique est vendu par tous les 
droguistes à $1 le paquet ou six paquets 
pour $5, II sera envoyé franc de port sur 
réception de la somme requise.

Cm dk MEDECINE de GRAY, 
Tqronto, Ontario, Canada.

m
la faibl 

matorrhée,
Ts

27 avril, 1880.

GIBSON, HIS ET WARNOCK,
MANUFACTURIERS DE

pour le commerce de gros.
bassement de la valléeLe plus grand 

d’Ottawa.
Tous nos biscuits sont cuits à la vapeur au 

moyen d’un fourneau mobile qui a une capa
cité de 20 quarts de fleur par jour.

Nos employés sont des premières mains du 
pays. Nous ne nous occupons que du com
merce de gros seulement 
pleine satisfaction.

et garantissons

GIBSON, FILS bt WARNOCK, 
Coin des rues Bank et Queen.

E. PETIT,
Bijoutier et Horloger

25 ans d’expérience dans les meilleures 
maisons des principales capitales du monde.

M. PETIT désire annoncer qu’ 
adjoint à son atelier de bijouterie et 
d’horlogerie un magasin très com
plet de cigares, tabac, pipes, etc.,

No. 18, RUB RIDEAU,
COIN DO PONT DES SAPEURS.

N.B.—M. PETIT profite de cette occasion 
ponr remercier le grand nombre de clients 
qui ont bien voulu l’honorer de leur patro 
nage et leur souhaiter une heureuse année 
Ottawa, Il juillet 1879.

il a

lan

rvpi ARA, LAPIBRRE 4 RBMON, 
V-F vT Avocats, Solliciteurs, Notaires, etc. 
Bureau, Block de Hay, rue Sparks, Ottawa. 
Ont, près du Russell House.

MARTIN OXJARA,
HORACE LAPIBRRE,

EDWARD P. RBMON
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